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L'Escarpolette n° 9 

Cela fait 10 ans depuis la naissance de notre groupe que nous 
publions regulierement des comptes-rendu d'activites, ce qui perrnet 
de voir notre evolution : en 197~5 adherents, en 1989,25 adherents. 
Nous voyons egalement les grands · mornents cornrne la decouverte du 
gouffre des Bruyeres. 
Cette publication perrnet de rnieux nous faire connaitre rnais surtout 
sert de support pour nos archives. 
Depuis ses debuts, la redaction de notre bulletin est pris en 
charge par notre secretaire, Claude PARIS ; cette annee, il a ete 
assiste par plusieurs auteurs, ce qui est tres encourageant. 
Notre groupe est tres actif avec toujours une ou plusieurs sorties 
chaque fin de sernaine. Maintenant, nous avons une equipe bien 
homogene avec des specialistes pr@ts a enseigner a nos nouveaux 
adherents la speleo dans les domrnaines suivants : technique, 
topographie, geologie, hydrologie, desobstruction, faune et 
protection du milieu souterrain, etc ... ; la recherche prospection 
desobstruction restant notre principale activite. Une serie de 
travaux est bien engagee,principalement,la participation a 
l'inventaire speleo du Doubs. Nous remercions la municipalite de 
Mandeure qui nous octroie une subvention tous les ans et de plus, 
cette annee, a mis a notre disposition un local tres fonctionnel 
qui nous permet de nous reunir plus souvent pour preparer nos 
sorties et de rnieux entretenir notre materiel, ce qui est tres 
important pour notre securite. 

GUITTON Christian 
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Nous adressons nos remerciements les plus sinceres aux personnes et 
organismes suivants, sans lesquels l'edition de notre bulletin, et 
plus generalement la pratique de notre activite n'aurait pas ete 

aussi aisee : 

* La municipalite de Villc~~les-Blamont et en particulier 
M. POUPENEY pour son accueil chaleureux lors de notre 
exposition. 

* La municipalite de Beaulieu-~andeure pour l'agrandissement de 
notre local. 

* Le groupe des Sapeurs-Pompiers du centre de Sochaux pour le 
pret de materiel de pompage. 

* Le groupe _Marcel Loubens d'Hericourt et en particulier 
Jean-Marie FROSSARD pour son aide efficace lors de nos travaux. 

* "M. JULIEN Paul et la societe SPIE-TRINDEL (Agence de Belfort) 
pour nous avoir sponsorise en materiel electrique. 

* M. JANSSEN Jean pour -sa precieuse documentation et sa 
participation remarquee lors de l'assemblee generale. 

* M. BOUVARD Jacques pour son interessante bibliographie. 

* Mme PINELLI Ghislaine pour avoir traduit en un fran9ais 
agreable a lire nos infames brouillons. 

Que toutes ces personnes et celles, sans doute nombreuses, que nous 
aurions pu oublier dans cette enumeration, veuillent bien accepter 
ici !'expression de notr~ profonde reconnaissance ! 
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Texte PARIS C. 

Une decennie ... 

~~e~r~~~~c!P!~e~~~;~q~: p-r!r~~eolfog~que de Mandeure a 10 ans 
l'oc . ~ m~ere o1s qu'un speleo (c'est 
perc~:s~~~-~·!t:~e~enche sur la vie de son club et essaie d'en 

egalement d~ faire' c~~~a~~cane~··· Il par~it interessant 
rappeler aux anciens dans re a no~ plus Jeunes membres et de 
notre Societe. quelles C1rconstances est nee et a grandi 

En general les speleo · · differents'secretairesso~~r~;ent peu, mais chez n~us, nos 
et inestimables a~chives et plufpart du temps la1sser d'abondantes 

. , en anant un peu il a 't' · 
reconst1tuer la vie du club . , e e poss~ble de 
servi une fois ... les Archiv:~n~~-par annee (elles auront au rnoins 

NAISSANCE 

La naissance du GSAM est liee a l'activite d . 
RISTORI Guy, son fils M . 7 c1nq personnes : 
visitaient les petites ~~~i~~sG~ITTONtChr~st1an qui deja a l'epoque 
speleo ayant deja prat' . u sec ~ur, TURINETTI Joseph, un 
Ge' d . ~que par le passe dans un autre cl b t 

rar , s1mplement interesse par "l'avent " u e BECK ure . 
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Sur ces cinq personnes, on peut ·noter indiff~remment que : 
trois ant des liens familiaux, ou bien, trois travaillent dans la 
meme usine, ou bien encore,-. quatre sont de la meme vi-lle MANDEURE. 
(D6tails int~ressants ... ) · 

Avec ce petit groupe, le decor est plante, le. bouillon originel 
pret, le souffle donne pour 10 annees et surement d'avantage, avec 
comme dans toutes les societ~s, des departs et des arrivees. 
Aujourd'hui, deux sent encore presents,le President et le Tresorier 
(~a peut paraitre logique ... ). 

Les debuts furent, reconnaissons-le, tres modestes, voir timides. 
L'enthousiasme d~bordant ~tait consid~rablement freine par un 
manque criant d'experience doubl~ d'une absence de materiel. La 
premiere corde (de montagne !) ~tait un pret et nos premiers 
descendeurs et ~chelles furent bricoles par nos soins ! 
C'est au contact d'autrescluh5que l'on s'est initie et tres vite 
pris notre essort. 

EFFECTIF 

Cinq merobres la premiere annee, plus du double la troisieme, suivi 
d'une stagnation sur 3 ans et d'une nouvelle progression pour 
atteindre 25 actifs en 1989 ; soit cinq fois plus qu'au 
debut, avec une constante, notre activite reste essentiellement 
masculine. 

Evolution du SJ:!:!.YF.!B Ro~IIC& 
"'•1\<y 

"'""'00\ - -e•r - -R.i~re.-: M • ;a .. -._. 
L6gende eu . ., - --t· - - -arrlv6e depart c."'""'t. ,.,. .. 

~ .. - - -G.;r•rJ.~ Pc.t"i" 

Vlc.vic.l - -Vc..,~OYI -- ...,. -tf.,fl\::J~~ 
~\~tn~ G .. - - - -;~ - - - -v"'~&.I\Giirc. ;~oo .. V. - - - -

~r 
eo lieu.\ - ~-t - -

9~ c.rta.o~ 1... ~;,\or; G. M.,.;I\J- V, - - f!'ftc.o.o~ - -8o•no.v 

~ - - - - - - -SAna.v iiirJo~ C. - Ptert -it:: !•; "·: !'' ·= e., - -For.s T - -C.luniJ;,.,. ~~ : : ; ·= -Cl&.,J. .. I - - ~l't It - ~ "'c."t - - - -'Dc.rrov:.r-7 - - - - ~ic.~ -Mo.se.r 

Ris~ri P1. - - B, .. o. - - - - - - -t'\"'"'!)i" - - - - - - - - - ~d T11rine.H\ M .. illo~ r\""'t: - - - - .. - - - .. - -lti.ton G. Fl'iot 600\;lcr. .. J - - - - - - - - - - -Be.t.K ~s aOtl c. - - - - - -· - - -- - - - - - - - - -
79 It SO 81 82 83 84 85 86 87 88 89 . 
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Le recrutement se fait en majorite dans le 
avec depuis quatre ans quelques membres pays de Montbeliard, 
Haute-Saone. en Alsace et depuis peu en 

ARRIVEES 

s' 1 I .1 on veut un peu jouer avec 1 . 
1nterpreter, on s'aper~oit ~s ch1ffres et essayer de les 
nouveaux membres qui . que c aque annee, c'est de 2 a 8 
Ex e arr1vent. 

cept la premiere annee cela re 
speleos avec une moyenne de 33% presente 20 a 50% de nouveaux 
Ces arrivees sur les sur 10 ans. 
~galement pa~ mal de ~~~~i:s repose ~a perennite du groupe, posent 
Jeunes et surtout les initi:;~ techn1ques car il faut equiper ces 

as 
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Arriv6e• / Effect:if 
Arrlvees en 96 

DEPARTS 

Chaque annee, c'est aussi uel 
quittent, suite a des caus~ d~ues membres qui malheureusement nous 
service militaire, ou dans ~es1~~~~== ~o~eme~agements, depart au 

2
En0%pourcentage, les d~parts varient de 01~t;~~eas, ... 

sur 10 ans. vee une moyenne de 

FINANCES 

Ressources : 
Les premieres annees furent plus que 
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Departs / t\ffectif . 
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... · · les ressources ne furent, 
compter que sur lui-meme. S~s P~~n~~~: ses membres honoraires, et 
pendant qua~re annee~, ~ue es o~ille. Peu a peu, ces dons 
une subvent~on de pr~nc1pe d~ ~~ d s differentes manifestations 
furent remplaces par les pro U1 s e ee les responsables (c'est 
orgariisees.~alrs llee cslounbt. Et) ~~~;~~ta~~ir~ travailler leurs 
pour 9a qu ~ ··· . ·~ 
neurones pour faire tomber la mane nourr~c~ re ... 

Depenses : . , t possible de plus le 
Sans materiel, aucune explorat7on n es . 'on s:en sert ... }, pas 
materiel est cher et s'use rap~d~m~n;e~~~s~ntent de 60 a 70% des 
etonnant que les achats de rna~ :~e ffort il faut le signaler 
depenses totales. Nous avons a~ un ~voir ~quiper tout nouvel 
car c'est la volonte du club, pour P~ "h her" de pied en cap 

. · rrive se vo~t arnac ... 
arrivant. LeJeune qu1 a .~ 1 . se le realiser par lui-meme 
par le club, en.attendant qu 1 pu~s 
et souvent par etape. 'sobstruction~,s'est dote d'un 
Le groupe realisant de nombreuses d:l trog~ne et deux marteaux 
materiel performant avec un groupe ec 
electro-pneumatique dont un sur accu~~n de ses membres et les 
Le club favorise egalement la format de l'ECOLE FRANCAISE DE 

~ · e les differents stages 
encourage ~ su1vr . . t frais des stagiaires jusqu'a 
SPELEOLOGIE en part~c~pan aux 
hauteur de 60% du montant total. 

ACTIVITE DU CLUB 
't' connues et tres 

Sort;es eurent lieu dans les cav~ es 
Les premieres ... 
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classiques de la region de Montbeliard, 10 ans plus tard, la 
majorite des sorties ont toujours lieu dans la region de 
Montbeliard, et paradoxalement, il reste des cavites qui n'ont 
jamais vu un pied (ou une main ... ) de speleos mandubiens. 
Pourtant le rythme des sorties a toujours ete soutenu, 28 la 
premiere annee, 118 dix ans plus tard, avec une moyenne de 78 sur 
dix ans. 

Evolution dee aortiea 

Ces "sorties" pratiquees principalement le week-end peuvent ~tre 
classees en h·oi~ grandes farnille.~ : 

* La premi~re regroupe toutes les ''sorties" speleologiques pures, 
destinees aux rnembres du club, c'est-a-dire : 
- les visites de classiques : en quelques annees, ces genres de 

sortie sont devenues de plus en plus rares et realisees 
principalement pour les nouveaux 
les sorties desobstruction : representent la rnajorite des 
activites du club 
les sorties prospection, topographie : plus nombreuses depuis 
les debuts des differents inventaires, et realisees pendant 
l'hiver 
les sorties entrainernent : se font en falaise, en debut de 
saison pour les nouveaux arrivants 
les camps, expeditions inter-club ... 

* La deuxi~me regroupe toutes les activites destinees aux 
personnes etrangeres au club et dans le but de leur faire 
decouvrir la speleologie, le club et ses membres. 
Ce genre d'activite qui peut paraitre fastidieux et rebutant 
pour un speleo de terrain est primordiale pour l'avenir du 
groupe et sa perennite, et peut se classer ainsi : 
- les sorties d'initiation : pratiquees depuis la premi~re 

annee et ouvertes a tous ceux qui veulent "essayer" 
les encadrements d'action organisee par d'autres organismes 
comrne : les centres aeres FRANCAS, semaine d'animation avec 
l'EST REPUBLICAIN, decouverte de la Franche-Comte Souterraine 
par la Ligue et le Comite Regional du Tourisme ... 

- les actions dans les eccles : diaporamas, conferences, 
visites de cavites. 

- les diaporamas, videos : dans les maisons familiales, maisons 
pour tous, ... 

- les expositions: 4 en 10 ans 
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* Une troisieme famille d'activite, moins avouable, est composee 
des sorties "extra speleo", c'est-a-dire des rejouissances entre 
familles de speleos. Elles ont leur importance et contribuent a 
renforcer la cohesion du groupe. La coutume est prise et chaque 
annee voit le mechoui rituel, les marches pedestres dominicales 
et le nouvel an en commun avec le GSML, dans son propre local. 
Cela donne lieu a de bien belles "f@tes", hautes en couleur, &t 
riches en liquide, ou chacun sait faire travailler son 
imagination ... Une recette culinaire a m@me ete inventee : "Les 
saucisses ala Captiot" (Faut le faire !}. 

DECOUVERTES 

"Action de trouver ce qui etait inconnu, ignore" dit le Petit 
Larousse. Qui croirait qu'il reste a decouvrir dans la region de 
Montbeliard ? Et pourtant ! Depuis ces debuts, le GSAM creuse, 
desobstrue, deblaie, agrandit, ••• remue des metres cubes de deblai• 
divers, va verifier "in situ" les dires de toute une population de 
courreurs de bois et de combes ..• Si bien, qu'en 10 ans, nous avon1 
acquis une reelle connaissance de notre secteur. Bien sUr, les 
decouvertes restent rares, et souvent sont· insignifiantes. Il 
serai t fastidieux d' enumerer les cavi tes m·ises a jour, mais la plu 
belle decouverte reste 1~ gouffre des Bruyeres. C'est le genre de 
decouverte qui vient consacre un club, lui donne ses lettres de 
noblesse, le fait entrer dans le monde "brumeux" des "decouvreurs" 
en un mot dans le "mythe". 

PUBLICATION 

Des la premiere annee d'existence, un petit compte-rendu des 
activites du club a ete edite. Il etait destine a @tre remis a 
chaque membre honoraire, pour les remercier et leur montrer commen 
leurs oboles avaient ete utilisees. Ce fascicule sans pretention, 
fait de 9 pages polycopiees, comportait deja les premiers travaux 
et la premiere decouverte. Chaque saison a vu son compte-rendu. A 
partir du n° 6, il a pris le nom plus branche "L'ESCARPOLETTE'', 
devenu plus riche et plus fourni, representant en quelques sortes 
la memoire du club. 
Bien sUr, les feuilles de liaison du CDS, de la Ligue, sont 
utilisees ainsi que SPELUNCA, l'ancien ASE, mais aussi d'autres 
bulletins comme celui de la Societe d'Histoire Naturelle du Doubs 
ou la revue ''Vu du Doubs". Les medias sont plut6t utilises pour de 
manifestations exceptionnelles. En definitive, la totalite des 
travaux et activites du club est publiee. 

DOCUMENTATION 

Si visiter une cavite est a la portee du premier speleo venu, 
comprendre la genese de cette cavite, c'est-a-dire connaitre ses 
origines, ses decouvreurs, ... son histoire ... , est deja plus 
delicat, et necessite de connaitre soit les decouvreurs, soit leur 
travaux. Les comptes-rendu des travaux, par le passe, ont souvent 
ete confidentiels ou n'ont pas sorti des limites du club. Qu'en 
reste-t-il quelques decennies plus tard ? 
Heureusement, ~uelques rares bibliophiles possedent ce type de 
tresor, et il~possible, apres de longues tractations, de realiser 
des echanges. 
Le GSAM, en 10 ans, a amasse patiemment une riche documentation 
qu'il lui a ete d'un grand recours, en particulier pour la 
realisation des differents inventaires. 
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Texte : PARIS C. 

L'inventaire speleologique du Doubs, Tome I, edite par le CDS, 
couvre la majeure partie de notre territoire de predilection. Ainsi, 
depuis 1985, le projet d'inventaire, expose dans l'ESCARPOLETTE n°7 
a fait sont chemin. Il a ete repril et complete par d'autres. 
L'inventaire cornplet du Doubs n'est done plus une utopie ... 

Les quelques cavites qui suivent sont inedites et viennent le 
completer. 

Gouffre sur le Carron : 
921,96 X 273,67 X 470 
Le gouffre est situe au nord des 
"fermes Berrnont", en plein champ, 
au lieu-dit "Le Carron". 
C'est le prop~ietaire du champ 
qui nous l'a signale, la cavite 
s'est ouverte naturellement 
pendant les semailles le 5/05/88. 

L'orifice d'entree etroit (~ 0, 
4m) donne dans une faille 
inclinee de 9m de profondeur, 
deux departs de cheminee restent 
sans suite. Le fond est colmate 
de terre, et absorbe les eaux 
d'ecoulement. 
L'entree sera probablernent 
colmatee par une dalle de beton. 
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PLAN 
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(CANTON ' o·irERiMo.NCouRT J 
PIERREFONTAINE LES BLAMONT 
Gouffre de la Ferme du SABOTIER 
938,37 X 274,12 X 530 
Gouffre situe en plein pre, 150 
m au sud de la "ferme du 
S~botier", et dissimule par une 
p~erre plate. 
Le p~its d'entree (~ 0,4 m) tres 
~tro~~. dans le Kimmeridgian 
~nfer~eur, debouche dans une 
diaclase corrodee 

1 

(L = 4 X 1 = 1,5 X H = 5 m) I 
L~ base et une partie de la / 
d~aclase sont colmates d'un 
remplissage argileux. Den : - a ml 
Les eaux de ruissellement se 

1

. 
perde~t naturellement a la base 
du pu~ts. ' 
Il n'existe aucun amarrage • 
possible dans les alentours du 
gouffre, pour notre part nous 
av~ns utilise le pare-ch~c d'une 
vo~ture. 

VILLARS LES BLAMONT 

Trou de la Chouette No 2 
942,55 X 271,22 X 720 

C~vite situee a mi-pente, 50m a 
1 Est du Trou de la Chouette 
dans.un eperon rocheux. , 
Port~~n de galerie rectiligne 
(sect~on 1,15 X 1 m) recoupee 
par l'erosion a chaque extremite. 
Dev. 6 m 
Peut-etre est-ce la, une portion 
du reseau non connu du Trou de 
la Chouette. 

-------
Gouffre de la combe Semont : 
(voir travaux page 6~ 
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Gouffre 
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de la Ferme du SABOTIER 

SECTIONS 

0 

remplissage 

argile + 

cailloutis 

COUPE DEVELOPPEE 
--- -·-.- - -.-+() 

~:.: •: 

PLAN 

f'oris 1S{oz.{S~ 

Trou de la chouette n• 2 

Plan I I t-r-
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HERIMONCOURT 

Grotte de la Dierre carree : 
942,50 X 281,40 X 420 

cavite situee derriere la 
pharmacie centrale, au-dessus du 
chemin. 
Courte galerie horizontale de 7m 
de developpement avec petites 
salles en inter-strate, se 
developpant dans le Kimmeridgian. 
Arr@t sur etroiture, mais la 
galerie se poursuit au-dela. 

---·-----·----·-

Trou de la cote du Grammont 

PLAN 

9 ., 
I 

AUDINCOURT 

Abri du Clotre : 
941,30 X 285,43 X 340 

Cavite situee environ 10m au 
dessus de la source du Clotre. 
Deux galeries donnent dans une 
m@me salle basse et 
grossierement circulaire (¢ 4m) 
Dev. 6m 

Grotte de la pierre carree 

1 ... __ 

o~Siiiiii!1 !!!l!!!lliiiiiil2"' 

PI"'" e.r c.o" ._ 
0 

2, 4"' Lcttl-....,..bk 

Trou de la cote du Grammont : 
942,85 X 281,90 X 430 

Fissure tectonique de Sm de long, 
dans le Kimmeridgien inferieur, 
situee dans le talus, en bordure 
de la D 480, a environ 150m du 
sommet de la cote. 

PLAN Abri du Clotre 

t Section 
w"' 

~\ 
~ 
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MANDEURE 

Trou du Chatelet : 
936,00 X 280,50 X 430 

Cavite situee dans un fosse 
d'ef~ondrement en dessous de la 
:orn1che rocheuse, au lieu-dit 

Le Chatelet ", environ lOOm au 
~ud de la Stele. Puits de sm 
1ncline, a travers'de gros blocs 
m7na~t.~ une petite salle ' 
d or1g2ne tectonique 
(L:llm ~ . 1:3,5m - H:l,S a 1,8m) 

Den. - 8m 
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TEX'l'E PARIS C. 

Les 22 et 23 octobre ~988, Villars-Les-Blamont a v~cu A l'heure de 
la Sp~l~ologie. En effet, nous y avons organis~ notre 4erne 
exposition, avec pour theme principal : 

"Le Gouffre des Bruyeres 3 ans d~ja". 

Les buts de cette manifestation tres "d~centralis~e" ~taient, entre 
autres : 

- Faire d~couvrir aux habitants de Villars-Les-Blarnont et des 
environs, les richesses de leur sous-sol, en rappelant que ce 
secteur est inventori~ dan~ le Tome I de l'inventaire du Daubs. 

- Redorer un peu l'image de la Sp~leologie en la presentant sous 
ses bons cotes (Travaux, exploration, decouverte ... ) 
l'accident de la Creuse ~tant rest~ tres vivace dans les, 
esprits ! · ' 

- Enfin, prornouvoir le club par ses travaux importants dans ce 
secteur, et par ses projets. 

Les 80 metres carres de la salle etaient un peu exigus, seuls 
avaient ~t~ retenus les sujets (Travaux, explo, topographie ... ) 
portant uniquernent sur ce secteur, et ce, sous forme de : vid~os, 
diaporarnas, photographies, dossiers, panneaux ... 
La pollution n'avait pas ~te oubliee avec un: dossier tres complet 
concernant la pollution du Chateau de la Roche. 

Les buts sernblent avoir ~te atteints, puisque le samedi matin, une 
centaine d'eleves des ecoles de Villars-Les~Blamont, Pierrefontaine­
Les-Blarnont et du CES de Blarnont nous ont rendu visite. 

Le dimanche, c'est environ 300 personnes qui sont venues. 
Le point fort de cette manifestation restant une serie de 
demonstrations, dont un decrochage, effectu~ le long du clocher de 
l'~glise, devant une belle brochette d'elus : un Deput~ Mrne 
BOURCHARDEAU, 2 conseillers gen~raux MM. MASSACRIER et MAILLARD­
SALIN, un conseiller r~gional M. COIZET, la plupart des maires du 
canton et du plateau, le Commandant de la G~ndarrnerie de Blamont ... 

·. 
Encore une premiere pour le club .. ! 
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Dimanche dernier, Jes 
nombreux visiteurs ont pu 
apprecier a Villars, les sche­
mas, documentation et photo­
graphies sur Jes inventaires 
speJeologiques des cantons 
d'Herimoncourt et de Pont­
de-Roide, ainsi que Ie mon-

~ tage video et le diaporama 
realises dans le gouffre des 
Bruyeres. 

A !'inauguration de cette 
exposition, on notait Ia pre­
sence de nombreuses person­
nalites: Mme Huguette Bou­
chardeau, deputee, MM. J.-P. 
Maillard-Salin et Massacrier, 
conseillers generaux, M. 
Groell, president de Ia 
Societe d'histoire naturelle 
du pays de Montbeliard, des 
maires du plateau. 

Tous ont suivi avec beau­
coup d'interet les travaux _du 
GSAM et la demonstration 
d'un sauvetage. Dix mille 
speleos frequentent annuelle- .. 
ment les grottes du D<!ubs, 
aussi securite et secounsme 
prennent une place primo_r­
diale au sein de ce groupe tres 
dynamique. 

"' / t • ' d 1 , _. 
II • '·. . . De nombreuses }JeTSODIJBfftes S~Dt desce_nctu~ .au coeur e B terre· · 

~-~"'='"" t -- __ :.__ , _ • - .__:. ~ ~ - - ~ -· • 

· - M. MassacrJ.el 
M. Mora (Ancien 

Mme Bouchardeau 

Au coeur de Ia terre 
avec les spCICos ! -• ~ coizet 

Extrait de l'EST RBPUBLICAIN du 28 octobre 1988. 

.. t ' d Presenta :on es Clubs 
Photog:raEhies llllJ Form~tion des cavernes 

~ J ~ 
., 

Geologie 
Materiel de desobstruction . -- - r----"' Dia2orama 

fQ .......____ 
Q) s:: s:: 
r-t 

I 
0 o · I Materiel. 

-..-t .... ..... 
fQ ~ ~ 
fQ 0 Video 

.... :::J 
0 r-t 

la visite. l'x4 

~ 
r-1 Sens ~e 

L--0 . ----ll. 
rzl ,. 

Publiyations I Faune Inventaires 
...I ' 

Travaux aux Bruyere s 
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Texte PARIS C. 

Dans l'Inventaire Speleologique du Doubs realise par le CDS, le 
canton de St Hippolyte est prevu d'etre edite au tome IV. Cela nous 
laisse quelques annees de repit pour le decouvrir et l'etudier dans 
~es moindres details, car ce canton est immense et finalement assez 
mal connu des speleos, surtout dans sa partie orientale. D'ailleurs, 
l'Inventaire Speleologique du Sud-Est du Departement du Doubs 
realise parR. GIGON et J.MONNIN, en 1966, ne fait que l'effleurer. 

Dans cette modeste contribution, nous nous bornons a decrire des 
cavites inedites, ou alors des cavites connues dans lesquelles nous 
apportons un ou des elements nouveaux : coordonnees, travaux, 
topographies, ... 

Tous les phenomenes karstiques sont repertories et decrits suivant 
le schema ci-dessous 

COMMUNE 
NOM DE LA CAVITE {autres appellations) 

A- Situation geographigue : coordonnees Lambert {km), altitude {ml, 
acces sommaire . 

B - Etage geologique de l'entree d'apres la carte geologique au 
1/50.000. 
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c - Description : morphologie sommaire, mensuration : dev - den. 
D Equipement : materiel minimum utilise 
E - Exploration : premier explorateur connu et travaux (pour toutes 

les precisions sur les decouvertes, se referer aux auteurs de compte-rendus) 
F- Hydrologie: observation, coloration, pompage ... 
G - Mineralogie : remplissage 

H- Phehiscoire: histoire : resultats des fouilles archeologiques ... 
utilisation de la cavite ... , legende .. . 

I- Observations diverses : pollution, .. . 
J - Bibliographie (en notre connaissance) 

Nom auteur - annee parution - titre de la publication - page concernee - T (topographie}. 

LIEBVILLERS 
~ 

Trou des blaireaux ' : 

A) 936,80 X 268,32 X 590 
Au pied de la falaise, au 
lieu-dit " Les Parts " 

B) Rauracien J6. 

C) Boyau horizontal de faible 
section ( l:lm , H:0,3m) en 
interstrate, se :erminant sur 
des terriers. 
Dev : 16m 

E) En 1981, desobstruction de la 
galerie sur environ lOrn par 
le GSAM. 

MONTANDON 

Abri des 

Coupe 

Plan 

0 .... 

Trou des blaireaux 

0 2. 

Abri des corbeaux : 

A} 938,80 X 269,95 X 690 
Entree dans la falaise, en 
dessous de la N43. 

B) Rauracien J6 . 

C) Entree de 2 X O,Sm, en pleine 
falaise a 2,50m de hauteur. 
Curieuse salle parallelepip~ 
dique de 2,5 X 1,8m h : 2m 
Presence d'un boyau colmate, 
d'une fouille et d'etranges 
traces sur une paroi. 

G.5AM 28/1187 '!'.,.;~ 
J) GSA, 
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Trou de Fondereau : 

A} 938,74 X 264,12 X 700 
A la sortie du tunnel, en 
surplomb de la N43. 

B} Rauracien J6. 

C} Porche recoupe par 
l'agrandissement de la N43. 
Galerie horizontale avec 
epais remplissage argileux. 
Etroiture impraticable dans 
le fond. Dev : 11m. 

E} Desobstruction de l'entree 
par Friot, Moser, Girardot du 
GSAM en 1986. 

Grotte des renards' 

PLAN 

Trou de Fondereau 

PLAN 

? 

COUPE 

0 z .. -

Grotte des renards : 

A} 938,75 X 263,92 X 670 
Entree au depart de la combe, 
entre la D 437 et la ferme le 
Cerneux. 

__ p> Rauracien J6 

Grotte ROY : 

C) Abri sous roche tres bas. 
Porche de 5 X 0,8m, 
profondeur de 7m. Dans le 
fond, petite salle 
concretionnee. Dev : 9,50m 

J} 

A} 941,75 X 265,99 X 700 
Entree au pied de la falaise dominant la combe du Rend, entre 
les lieus-dits 11 La Voise et Chatelard 

11 

C) Petit porche suivi d'une galerie basse, dans les 40 premiers 
metres, puis de belles proportions ensuite, ponctuees de petits 
ressauts et surmontees de cheminees. A J5m de l'entree, la 

galerie se separe : - a gauche, une serie de chatieres a travers des blocs mene a 
une salle circulaire, surmontee d'une cheminee d'environ 15m 
de hauteur. De la, une courte galerie remontante se termine 
dans une tremie, tres instable. 

- a droite, l'escalade, d'un ressaut de 2m mene a une galerie 
haute, entrecoupee d'une chatiere. Dans le fond partent deux 
petites galeries, l'une aboutit a la tremie deja mentionnee, 
l'autre a un boyau obstrue de calcite. 
Dev : 152m Den : - 24m 

E) En 1966, un chasseur, Charles ROY decouvre, desobstrue l'entree 
et explore la cavite dans sa totalite. 
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Le GS Bel~ort en dres 
En 1985, le GSAM tent:elun~etobograph~e sommaire. 
les cheminees, sans succ:s =~ :~r~7t1on de 1a tremie, escalade ' a 1Se une nouvelle topographie. 

J) GSB, 1967, ASE no 4, T. 

Grotte ROY 

Sections 

4 c ~ . o 1.' • <(?.: d 1r.. • Gb. , Af 
~ ', 

? 

PLAN 

I 

GSAM oz{o2.(e5 
Ltfll'ttt~an~- R..!)vC.- Fic.\ut ra.,. .. rcul- 'Pcui ~ 
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MONTECHEROUX 

Le trou du cheval blanc n•1 : 

A) 936,05 X 270,00 X 600 
Au pied de la falaise surplombant la route menant a Clemont, a 
~ 200m du croisement avec la D36E. 

B) Kimmeridgien inferieur J7a. 

C) Boyau bas et horizontal de 30m de developpement, menant a deux 
diaclases, de meme orientation. La premiere vers l'entree 
developpe 4m pour une hauteur de 3m, la deuxieme Sm pour une 
profondeur de 15m et une hauteur de 10m. 
Dev : 60m Den : -15, +10m 

I) Courant d'air aspirant 
I 

J} POILLET A., 1973, ASE • n° 10, p.88, p.95, T. 

Le trou du chevar blanc n•2 
•'! 

C) Diaclase de 7m de longueur pour 1m de large. Plafond fait de 
blocs decolles. · 

I) Se situe .dans le prolongement de la grande faille du n° 1. 

PLAN 

0 2. 4"' 

·.. ·-·-« .. . ' • ..... 

Le trou du cheval blanc nol et no2 

f' 

l'Escarpolette N" 9 page 24 

Sections 

G~AM 03/12./ U 
Lc.nl-c:.ment • Mo.n~n. 'fhf"is 

Perte du Moulin : 

A) 937,71 X 270,46 X 650 
Situee en bordure de la D121, dans le village, pres de 
l'ancienne fabrique. 

B) Oxfordien moyen, facies argovien J5. 

F) Importante perte perenne impenetrable, ~bsorbant le ruisseau 
venant de Chamesol. 

I) La perte etait amenagee pour faire fonctionner un moulin a aubes, 
aujourd'hui en ruines. 

MONTJOIE- LE-CHATEAU 

·~ 
Diaclase n•1 de ia Grande cote : 

A} 943,72 X 271,12 X 650 
Au Nord-Est de la ferrne de " la 
sentier longeant la crete, dans 
Lieu-dit " La Grande Cote " 

B) Oxfordien superieur J6. ~~ 

Brochette ", et en contrebas du 
un fosse d'effondrement. 

C) Orifice d'entree etroit suivi d'un P7, et belle diaclase (L:12rn , 
1:1 a 2m) en partie cornblee par un important cone d'eboulis. 

Den : - 13 m. 

Diaclase n•2 de la Grande cote : 

A) A 10 m du n° 1. 

C) Petite salle d'origine tectonique a 2 entrees. 
(L:6m , 1:1 a 2,5m , H:5m) 
Den : - 5 m 

Diaclase n•J de la Grande cote : 

A) A 50 m a l'Ouest du n° 1. 

C) Diaclase a ciel ouvert L:Sm , Prof -Sm} 

Diaclase n•4 de la Grande cote : 

A) Situee environ 80m a l'Ouest du n° 1. 

C) Diac~ase etroite et haute penetrable horizontalement sur 13m. Un 
etro7t pas~age lateral permet de descendre jusqu'a une coulee de 
cal71te qu1 bloque tout passage, au-dela, la cavite continue sur 
env1ron 15 metres. 
Dev : 13 m Den : - s m 
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Diaclase nos de la Grande Cote : 

A) A environ 90m a l'Ouest du n° 1. 

C) Simple diaclase de Sm de developpement. Fond obstrue par des 
blocs et un remplissage terreux. 
Dev : 8 m Den : - 5 m 

0 

Diaclases de la Grande Cote 

Plan de situation 

t . 

10 

F\' AkQ 

oiaclase n•5 

l'Escarpolette N" 9 

Co~o~p&. 

Diaclase n"4 
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Grotte de la Grande Cote : 

A) 943,62 X 271,15 X 670 
Dans la pointe rocheuse entre 
la Combe Semont et la Grande 
Combe. 

B) Oxfordien superieur J6. 

C) En pleine falaise, l'escalade 
d'un ressaut permet d'acceder 
a 2 ressauts donnant dans une 
m@me galerie horizontale, se 
terminant sur un boyau 
impenetrable. 
Dev : 16 m 

SAINT-HIPPOLYTE 

Grotte de la Charriere n"2 

PLAN 

0 .2 ""' 

SOULCE-CERNAY 

Trou Gouvier : 
B) Rauracien j6. 

A) 942,67 X 267,45 X 700 
Entree sur le bord du chemin 
qui va de la carriere a la 
Ferme de Lajoux. 

C) D'origine tectonique, cavite 
en partie comblee par des 
eboulis. 
Den : - 5m - Dev : 7m 

E) Explore le 1/06/85 par le 
GSAM, sur les indications 
d'un chasseur. 

Grotte de la Grande Cote 

PLAN 

b 
0 1 2 .... 

G.5AM os{oa{S~ Vet!j•"- 1'o~i~ 

Grotte de la Charriere no2 : 

A) 938,45 X 268,70 X 535 
Environ lOOm a l'Ouest de la 
n°1, pres de l'ancienne 
carriere, au pied d'une 
falaise. 

B) Rauracien 

C) Petite cavite fossile se 
developpant a la faveur d'une 
diaclase. Etroiture remontante 
dans le fond. 
Dev : 19 m 

Trou Gouvier 
Coupe 
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Trou du Sapoi : 

A) 942,20 X 270,37 X 620 
Cavite difficile d'acces, 
dans la partie superieure du 
versant. Entree dissimulee 
sous une souche. 

B) Oxfordian superieur. 

C) Boyau etroit suivi d'une 
petite salle basse, etroiture 
infranchissable dans le fond. 
Dev : Sm 

E) Desobstruction et 
agrandissement de l'entree 
par le GSAM en 1986. 

Cheminee du;sapoi 

0 '\ z. ... 

Trou du Sapoi 

t\ 0 t::l 
Plan~:.~.· ~g· ...... o··· """\)· · · ·o· ·· 
---~·:~<!·~~\ ----0 1 2."' 

Cheminee du sapoi : 

A) 942,30 X 270,45 X 620 
A la base d'une corniche 
rocheuse, en bordure du 
plateau. 

B) Oxfordian superieur. 

C) Orifice etroit au pied de la 
falaise, ressaut de 2m, 

~~surmonte d'une cheminee de 6m. 
Dans le haut, une etroiture 
laterale permet d'acceder a 
une deuxieme cheminee estimee 
a 4m de haut. 
Den : -2m, +Sm 

LES TERRES-DE-CHAUX 
Grotte n•3 du Chateau : 

A) 933,91 X 266,31 X 630 
A l'extremite du promontoir du Chateau de Chatillon-sous-Maiche. 

B) Rauracien J6. 

C) De la base de la falaise, une etroite corniche livre acces a un 
beau porche. Dans le fond de celui-ci, un court boyau comportant 
des amenagements medievaux (vestiges de porte) donne acces a une 
grande diaclase. 
A l'Ouest, un passage etroit suivi d'une etroiture mene ala 
partie superieure d'une diaclase impenetrable estimee a = 20 m 
de denivele. 
A l'Est, la diaclase remonte et donne acces au plateau. Cette 
partie de la cavite possede egalement des amenagements medievaux 
(vestiges d'escaliers et d'une porte). Dans le plafond, des 
passages entre des blocs, permettent d'acceder dans une 3eme 
diaclase debouchant egalement sur le plateau. 
Dev : = 60 m Den : - 17 m 

H) Au moyen-age, amenagement de la cavite en sortie derobee, qui 
permettait de passer facilement du chateau, sur le plateau, au 

fond de la combe. 
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J) GSD, 1969, SPELUNCA n° 4, p 287. 

Grotte n•J du Chateau 

Coupe. c:lv pot"c.~t.. 

0 z I. 6 a 10,. 

Grotte n•4 du Chateau : 

A) A une dizaine de metres et en 
surplomb de l'entree 
superieure du no 3. 

C) Boyau d'entree (0,5x0,4m) 
suivi d'une diaclase etroite 
de 10m de developpement. 

I) La grotte n°4, decrite par le 
GSD, n'est autre que l'entree 
superieure de la grotte no3. 
Cette cavite est done inedite. 

J) GSD, 1969, SPELUNCA n°4, p.287 

Grotte des Kepis 

.'L 

Plan 

Grotte n"4 du Chateau 

COUPE 

0 1 z ... 
G5A M iY/R/&t _ 1' .. ..;~ 

Grotte des Kepis : 

A) 933,80 X 266,25 X 640 
Au sud de l'entree du chateau 
de Chatillon-sous-Maiche, a 
la base des ruines. 

B) Rauracien J6. 

C) Entree basse, boyau de 4m, 
laminoir et salle basse au 
plafond concretionne en forme 
de dome. 
Dev : 9m 
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Grotte de la falaise : 

A) 933,32 X 266,57 X 600 
La cavite s'ouvre dansAu~e 
falaise situee sous Chat~llon 
Sous-Maiche, a l'extremite 
Nord, a l'aplomb du pas de 
tir aux pigeons. 

B) Rauracien J6. 

C) A mi-falaise, beau porche 
(1:7m , H:lOm) de 12m de 
profondeur, dans le fond, 
ressaut de 1,5m et boyaux 
avec remplissage terreux. 
oev : 21 m ' 

E) En 1981, tentative de 
desobstruction sans succes 
par le GSAM. ~ 

VALOREILLE 

Trou de vaujean 

Coupe 

Plan 

1 
'

·.···. 
~ 
.··.:it. 
. . . 

N"' .. : 

G5AM 11/12./a& 
6uiHo~ V.. 'l' .. r\s C. 

Grotte de la falaise 

. ·.. .. . ,.. . ... 

coupe 

0 2. 4 ... 

..... 

Trou de Vaujean 

A) 933,62 X 265,87 X 700 
Au lieu-dit "Vaujean", le 
long du chemin dans la 
sapiniere, a environ 200m de 
la 0137. 

B) Callovien J3. 

C) Puits circulaire (~ : 0,5m) 
de 3m de profondeur, suivi 
d'un 2eme plus spacieux. 
Suite impenetrable. 
Den : - 6m 

F) Perte temporaire. 
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Texte PARIS C. 

Decouverte en 1986, la resurgence temporaire de la Roie avait ete 
exploree sur une soixantaine de metres, jusqu'a un siphon qui 
constituait le terminus . 

N'ayant jamais effectue de pompage, nous decidons de tenter cette 
experience dans le but de realiser d'un meme coup 

- la poursuite de l'exploration 
- la decouverte d'une activite nouvelle pour nous. 

PREPARATIFS 

L'entree de la cavite commen9ait par une etroiture pas facile a 
"negocier ... ", et qui risquait de poser des problemes pour le 
passage de la pompe. 
Le 27/05/89, l'etroiture cesse d'exister, ainsi qu'un passage 
resserre dans des blocs. 

INSTALLATION DU MATERIEL 

Pour cette experience, le materiel suivant a ete utilise 

- 1 pompe immergee de 10 m3 I h de debit 
- 80 m de tuyaux de ~ 70 
- 100 m de cable electrique 
- 2 interphones 
- 1 groupe electrogene 

Tout ce materiel a du etre achemine depuis la route Vaufrey/St 
Ursanne, jusqu'a l'entree de la cavite situee a 250 m pour un 
denivele de 50 metres. 
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Nm 

-45 

Ech plan et coupe 

Ech sections 0 .. "' 2.111 

z 3 .5 6 7 8 

PARTICIPANTS 

Le portage du materiel et son installation demandant beaucoup de 
bras, cela explique en partie le nornbre eleve de participants 
Claudel C., Dubich J., Girardot c., Gondard L., Guitton C. et V., 
Lenternent J-P., Mathey E., Paris c., Perin E., Royer A., Silvant c. 
Valdenaire S. 
Mais l'attrait d'une experience nouvelle et surtout l'espoir d'une 
premiere ont du @tre plus forts 

POMPAGE 03/06/85 

Commence vers llh, quelques problernes de prises electriques 
debranchees sont venus retarder le fonctionnernent de la pornpe, qui 
a bien daigne dernarrer vers llh 30. Les premieres eclaboussures 
d'eau boueuse a l'exterieur de la cavite furent copieusernent 
applaudies et dignernent arrosees ! 
Vers 14h 30, le niveau etant descendu d'environ 60 ern, Christian 
Guitton tente le passage sous la voute emergee, un court passage en 
apnee et il parcourt une vingtaine de metres de galerie vierge et 
exondee, et surtout tres boueuse. La suite malheureusernent fort 
courte, fut reconnue un plus tard. 
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EXPLORATION 

L? siphon de 3 rn de long pour une profondeur de 1 . 20 m est suivi 
d une courte galerie en diaclase, la suite e~t ~oins evidente 
D~ g7o7 blocs obstruent le conduit, la progression devient · 
d~f~ 1 c 1 le, de·plus, une epaisse couche d'argile tres collante est 
~rnn1presente. Le nouveau terminus est constitue d'une fissure 
~mpenetrable. Le developpernent passe a 98 rn pour un denivele de 4,5 
m. 

CONCLUSION 

Au cours de cette sortie, pas de grande decouverte realisee, mais 
un pompage reussi et surtout une equipe enthousiaste sur le terrain 
avec un moral d'enfer. 

BIBLIOGRAPHIE 

PARIS C. 1987 L'ESCARPOLETTE N°8 p. 70-7l,T. 
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Texte DARTIER J. 

RECUPERATION DE L'EAU 

Un carre d'eponge est tres utile pour capter l'eau afin de remplir 
la lampe a acetylene. En effet, si l'eau contribue au creusement 
des cavernes, elle n'est pas toujours presente en grosse quantite 
sous terre. Bien souvent, le speleo est suffisamment charge sans 
pour cela devoir en plus emporter de l'eau pour remplir sa 
"calbonde". Un petit carre d'eponge sera done le bien venu pour 
prendre l'eau d'un ruissellement ou d'une flaque peu profonde. 
Placer le a l'arriere du casque sous l'elastique du boitier de pile 
pour l'avoir toujours a portee de la main. 

CLE D'EQUIPEMENT 

La cle d'equipement toujours a portee de main, quelque soit votre 
position. Il suffit pour cela de la fixer a une cordelette de 30 em 
et de relier cette derniere a un elastique (chambre a air) que vous 
placerez auteur de votre bras. Avec cette methode, vous eviterez 
ainsi d'avoir a chercher votre cle dans une confusion de 
mousquetons d'equipement, d'avoir a chaque fois a ouvrir ou a 
fermer un mousqueton. D'autre part, votre cle est assuree en 
permanence de ne jamais vous echapper et d'etre dans tous les cas a 
portee de votre main. 

ACCROCHAGE DU KIT 

Accrocher et decrocher rapidement le kit de votre baudrier grace a 
un petit anneau de corde fixe a votre maillon delta avec un noeud 
de Prussik. Cet anneau peut etre realise avec de la cordelette de 6 
ou 7. Le mousqueton du kit devient alors facile a accrocher ou a 
decrocher. 
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ELIMINATION DE LA GLAISE 

Une brosse a dents, en speleo, a quoi 9a sert ? 
Aussi bizarre que cela puisse paraitre, cet instrument peut devenir 
tres utile dans certains cas. En effet, il sera le bien venu 
lorsque les picots du croll o·u de la poignee seront pleins de 
glaise.Vous pouvez raccourcir le manche de fa9on a ce que cela soit 
moins encombrant. 

MOUSQUETONS DE LONGE 

Des mousquetons de longe toujours bien positionnes. Si vous n'avez 
pas dans votre equipement des mousquetons speciaux longes, il vous 
arrive bien souvent que le mousqueton ne soit pas bien positionne 
au moment d'en ouvrir,le doigt. Il suffit de la maintenir en bonne 
position au moyen d'un elastique entourant l'extremite du noeud de 
huit (morceau de chambre a air par exemple). 

Q.a ne .5~ pas.se..ra pas 
c.omme.. · ~o ... 

Vo1,_.,. l'aQ~ ~ tw\o. cho.W~brL. 0: o.i." 
t-r _J<.. f\.(,. rt.rrou\/t. pa.s M.O. 

---.a-..-~-- dt; J.~ 1~ ... 

···" 

r 
~ I 

0 
~ 
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Texte VERGON P. 

Meme si les chauves-souris apparaissent souvent en effigies, 
peu de speleos s'interressent a ces mammiferes. Pour ceux qui 
recherchent une connaissance plus globale des massifs Karstiques 
qu'ils frequentent (geologie, h~drologie, paleontologie, faune 
cavernicole ... ) , voici que·lques notes qui permettront de determiner 
sinon l'espece, au moins le genre d'un individu. 

Il est toujours navrant de voir un speleologue ne pas 
reconnaitre au moins les Rhinolophes 

Inutile de deranger ou pire de blesser une chauve-souris en 
la capturant, avec 1 'habitude certaines determinations se font sans 
derangement. 
Si vous rencontrez une colonie ou un individu statique, laissez les en 
"paix", reportez tous travaux ou projets pouvant perturber leur 
environnement ! 

La passion des grottes doi t s 'aooompagner du respect de la 
Vie et de la Nature. 

Les chauves-souris sont menacees les causes de la 
diminution des populations de chauves-souris ont principalement pour 
origine l'action nefaste de l'homme. 

1) Disparition 
ruines, ... ) , 

des gites (grottes, mines, vieux batiments, 

2) Modification des territoires de chasse (les zones humides se 
rarefient) , 

3) Pertubation de 1 'hibernation (reveil brutal qui fait epuiser les 
reserves de l'animal), 

4) Pollution de la chaine alimentaire par les pesticides et les 
traiternents de charpente. 
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1 ere caracteristique 2eme caracteristique Espece 

Chez les Rhinolophes ===> appendice nasal en forme de fer a cheval 

Appendice nasal en forme 
de fer a cheval 

de face de profil 

Lancette en forme de 
triangle isocele 

Le Rhinolophe 
grand fer a cheval 

54mm <=avant-bras=> 60mm (.Rhinolophus 

---------

35mm <=avant-bras=> 42mm 

ferrum equinum) 
(Schreber) 

Le Rhinolophe 
petit fer a cheval 
(Rhinolophus 

hipposoderos) 

{Bechstein) 

Le Rhinolophe 
euryale 

42mm <=avant-bras=> 50mm (Rhinolophus euryale) 

(Blasius) 

Chez l"es Murins ===> le tragus est pointu 

Pelage dessus et ailes= 
gris brun 

Pelage dessous=gris blanc 

Tragus petit et pointu 

Oreilles petites, tragus 
pointus,grands pieds(10mm) 
La derniere vertebre 
depasse la membrane inter­
femorale 

membrane 

·--------------------·-------·····--·-

Echancrure a angle droit 
sur le bord ext erne de 1' 
oreille (au niveau de 1' 
extremite du tragus) 
Pelage roux vif dessus et 
dessous. 

Le Grand murin 
56mm <=avant-bras=> 68mm (.ltlyotis myotis) 

{Borkhausen) 

.... Le Petit murin 

52mm <=avant-bras=> 63mm (.ltlyotis oxygnathus) 

(Monticelli) 
1----·-·--·----- ·- ---- ·------

Le Murin a 
moustaches 

30mm <=avant-bras=> 34mm (N_,_votis mystacinus) 

(Kuhl) 

Le Murin de 
35mm <=avant-bras=> 39mm daubanton 

(.ltlyotis daubantom) 

(Kuhl) 

36mm <=avant-bras=> 42mm Murin a oreilles 
echancrees 

(Afyotis emarginatus) 

(Geoffroy) 
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C'est ainsi que l'arrete du 17 avril 1981 interdit tout 
destructionr manipulation, capture, enlevement, naturalisation 
transport, colportage, utilisation, mise en vente, vente, achat d 
toutes les especes de chauves-souris, qu'elles soient vivantes ou non. 

O~servez les,_ ~ai~es en de belles photographies, informe 
les natural1stes et spec1al1stes des chiropt~res de vos decouvertes 
et sans publicite. (car il y a helas toujours des "irresponsables" !) 

PRINCIPALES MENSURATIONS GENERALEMENT NOTEES 

Chez les Rhinolophes 'detail 

de l'oppendice no sol---> 

10115\A&ur !5rif"F«. :-' 

lon~ueur pou": 

..,. 

--- --....... ..... 

t• 
--- .-...... ..... 

Poinl de raccordemenl 

de Ia membrane sur Je 

pied ou sur Ia cheville 

Bibliographie succincte 

BERTHOUD & NOBLET 

laiiC'IItc~ COM«<lf. 

Sflla 
, 

fv a c'haval 

Forme de l'liperon 

"Comment reconnaltre les chauves-souris de France" 
Editions SFEPM -1981-

BROSSET A. 
"La biologie des chauves-souris" 
Editions Masson Paris -1966-
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Prlisence d'un lipibleme: 

lobe posl-calcaneen 

1 ere caracteristique 

Grandes oreilles ne se 
touchant pas a leur base. 
plus longues que la tete. 

2eme caracteristique Espece 

Pelage dessus brun, Le Murin de Bechstein 
Pelage dessous blanc. (Nyotis becsteim) 

39mm <=avant-bras=> 45mm (Kuhl) 
·---·-·---·-----·----·-·--·---···------·--····- ------~-------·-------1--·-------·-----------·-

Oreilles claires, tragus 
pointu a peine plus long 
que la moitie de la 
longueur de l'oreille. 

Oreilles tres courtes 
depassant a peine le 
pelage. 

Museau tres court, 
grandes oreilles de la 
longueur de la tete env. 
se touchant par leur 
marge interne. 

Grandes oreilles se 
touchant a leur base. 

Dos brun fence avec des 
pointes de poils bril­
lantes, 
Ventre brun-jaune, les 
oreilles sont plus larges 
que longues. 

Le Murin de Natterer Eperon en forme de "S" 
35mm <=avant- bras=> 41mm (Nyotis natten) 

Museau court. 

Pelage brun-noir. 

· .... 

Pouces sans griffes >6mm 

La derniere et l'avant­
derniere vertebre de la 
queue depasse 
l'uropatagium. 

(Kuhl) 

Le Minioptere 

(JI.iniopterus sc!Jreibers1) 

(Kuhl) 1819 

La Barbastelle 

(Barbastella barbasteJJus) 

(Schreber) 

L'Oreillard commun 
(PleC'otus auritus) 

(Linne) 

La Serotine commune 
(Eptesicus serotinus) 

{Schreber) 

- -· .. ·--·-·-----------·------.. --·----·--------------· -·------------·--·-···------· 

Dos fence avec les pointes de 
pails typiquement or brillant, 
ventre gris jaunatre 

Oreilles et membranes 
alaires noiratres. 
Presence d'un epibleme 
(Cf dessin mensurations) 

Tragus petit et en formE 

I de champignon, 
Oreilles courtes et 
arrondies. 

36mm<=avant-bras=>42mm La Serotine boreale 
Oreilles, museau, membrane (Epteskus nilssom) 

alaire noirs. (Kuhl et Blasius) 

La longueur du 5eme doigt 
est environ de 40mm 

Espece de grande taille. 

La Pipistrelle commune 

(Pipistrellus pipistrellus) 

(Schreber) 

La Noctule commune 

(.Nyctalus noctula) 

(Schreber) 1774 
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ESPECES RENCONTREES 

DA.~S LE NORD-EST DE LA FRAl1CHE-COHTE 

Le Rhinolophe petit fer-l-cheval 
(Rhinolophus hipposideros ) 1 

En dehors de grottes, il est observe aussi dans les combles 
ou les caves de vieux batiments ou il n'est pas derange trop 
souvent. En position de repos ses ailes enveloppent 
completement son corps. 

Le Grand Rhinolophe 
(Rhinolophus ferrum equinum ) 1 

De moeurs assez semblables a celles du Petit fer-a-cheval, 
il s' enveloppe mains completement dans ses ailes que ce 
dernier. 

Le Rhinolophe Euryale 
(Rhinolophus eu:ryale ) , 
Plus rare que le:s deux autres Rhinolophes. 

Le Grand Murin 
(Myotis myotis ) 1 

On le rencontre en colonie dans les combles 
mais individus isoles sous terre. 

Le Petit Murin 
(Myotis oxygnatus ), tf 

d'habitation, 

Habitat et moeurs semblables 
taille inferieure. 

a Myotis myotis, rna is de 

Le Murin a moustaches 
(Myotis mystacinus), 
Habite en ete les fentes de cav1~es 1 de batiments, d'arbres, 
souvent aux abords de 1 'eau. L'hiver on le rencontre dans 
les grottes et galeries humides. 

Le Murin de Daubenton 
(Myotis daubentoni ) , 
Espece difficile a identifier; de plus affectionne les 
etroites fissures de rocher. 

Le Murin a creilles eohancrees 
(Myotis emarginatus ) , 
Il est sou.vent associe au Grand Hhinolophe et au Rhinolophe 
euryale. 

Le Murin de Bechstein 
(Myotis bechsteini ) , 
Ce Murin est une chauve-souris arboricole, rencontree 
occasionnellement dans les grottes 1 rare partout. Il possede 
aussi de grandes o:ceilles ( conune l' oreillard) 1 rna is a la 
difference de celui-ci, elles sent nettement separees a leur 
base. 

Le Murin de Natterer 
{Myotis nattereri ) , 
Chauve-souris arboricole, un peu plus frequente dans les 
grottes que le Murin de Bechstein. 
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le Minioptere 
(Miniopterus schreibersi) , 
cavernicole vrai, il ne s'abrite que dans J.es grottes et les 
souterrains. 

La Barbastelle 
(Barbastella barbastellus }, 
En ete,. elle se refugie volontiers derriere des contrevents, 
et l'h1ver on la trouve aussi dans des fissures, parfois 
tres pres de l'entree de grottes. 

L'Oreillard 
(Plecotus auritus ) , 
Facilement reconnaissable a ses immenses pavillons reunis a 
la base sur le sonunet de la tete; 1 'hiver il est souvent 
isole et blotti au fond d'une petite fente de rocher; l'ete 
il frequente combles et clochers. 

La Serotine commune 
(Eptesicus serotinus ), 
Plus petite que le Grand Murin 1 assez rare, quelques fois 
sous terre en hiyer, dans des combles en ete. 

.. 
La serotine bor~ale 
(Eptesicus nilssoni ) , 
Elle habi te les regions montagneuses seulement. Conune la 
Serotine ordinaire, · elle est arboricole et atteint dans 
notre region, les limites de son aire de repartition. 

... 
•I 

La Pipistrelle commune 
(Pipistrellus pipistrellus ) , 
C'est la plus petite espece; 
arboricoles. 

elle a, avant tout, des moeurs 

La Noctule commune 
(Nyctalus noctula) 
C' est une espece de grande t .aille, qui en vol a des 
battement~ d'ailes tres prononces (7 a 8 par seconde) 1 elle 
peut atte1ndre 50 ~~/h. Elle colonise volontiers les arbres 
creux. Elle peut effectuer des migrations importantes. 

r ADFESSES UTILES A CONNAJTRE 

Coordination Nationale Commission Perrnanente d'Etude et de Protection I 
SVP Chauves-souris des Eaux, du Sous-sol et des Cavernes 
4 . rue Hector BERLIOZ de Franche-Comle (CPEPESC de Franche-Comte) 
38000 GRENOBLE Centre Pierre Mendes France \ 
Tel : 76-42-64-08 I 3, rue Beauregard I 

I 
25000 BESANCON 
Tel : 81 - 88-66-71 J 
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\ l 
• 

Grands Rhinolophes 
(enveloppes plus ou mains dans leurs 
ailes, ils resremblent a des cocons !) 

--------------------------------------------- .. 
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·. 

- PRIERE AUX PUISSANTS -

Oh, vous puissants qui dominez la terre, 

Arretez par pitie vos infernaux caprices, 

RISTORI Guy 

Pour la gloire et l'argent vous faites un desert 

De la nature qui,hier,faisait nos doux delices. 

Deja, dans nos forets on voit yos forfaitures, 

Les sapins asphyxies et les hetraies funebres, 

Voyez la foret noire, lamentable pefnture, 

Plus sombre que son nom, elle est deja tenebre. 

Hier c'etait le Rhin, ce geant vulnerable, 

Que vous empoisonniez de chimie imbecile, 

On lisait dans ses eaux la fin inexorable 

De sa faune sacrifiee, ses poissons immobiles 

On me dit aujourd'hui nos rivieres malades, 

Alors qu'elles semblaient pures et immortel~es 

Faut-il vraiment qu'elles meurent pour vos progres si fades 

Que vous les sacrifiez sur vos sombres autels ? 

A coups de selectifs, a coups de detergeants, 

De hautes cheminees, de centrales infernales, 

Peu a peu disparait tout un monde innocent 

Votre empire fait de l'homme un ultime animal. 

17.12.88 
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Texte : CLAUDEL Christophe 

Expedition 1988 
· Massif des Totes Ge birge 

Systeme de la SCHWARZMOOSKOGEL 
du 20/08/88 au 8/09/88 

·• 

PARTICIPANTS 

-Reinhard KIESELBACH, GSCB-Verein fUr !fdhlenkunde Bad Mitterndorf 
-Klaus VOLK, HFG Karlsruhe - GSCB 

·- ~ 
-Traytocho KOUSSEV, HFG Karlsruhe 

-Denis HALLIEZ GSSF (Groupe Speleologique des Spiteurs fous) 

-Denis MOTTE (Traquet), GSCB (Groupe Speleologique Clerval Baume les Dames) 
-Michael HUBER, HFG Karlsruhe 
-Chantal GALL, GSCB 

-Denis PERRIN, GSD (Groupe Speleologique du Doubs) 

-Roland BRUN,ASCR (Ass. Speleologique du Canton de Rougemont) 

-Christophe CLAUDEL, GSAM (Groupe Speleologique Archeologique de Mandeure) 
-Philippe Delay, GSAM 

-Philippe TRESSE (Senegalais), GST (Groupe Speleologique Tarbes) 
-Gabi Weber, HFG Karlsruhe • GSCB 

-Dominque Boibessot (Domi), Individuel 

Samedi 20.-o&-1988 

Arrivee de K.Volk, T.Koussev,DoHaaliez,D.Motte M.Huber,R.Kieselbach e 
C.Gall. 

Visite chez Karl GEISSBERGER ou nous discutons des 2 semaines de 
prospection a venir. Ensuite direction Loser Ifutte ou un chaleureux 

acceuil nous attendais. 
La Loser lfutte servait le temps du sejour corrme camp de Base. 

Le soir, discussion des activites du lendernain. 
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DIMANCBE 21~;1988 

Ciel couvert et temps rnaussade, apres le petit dejeOner nous preparons 

nos sacs a dos. A 13 h. rnontee bien chargee au bivouac 1, et installation du camp. 

LUND! 22'0'08. 1988 

Apres le Petit dejeOner, sous un crachin pennanent, nous faisons un 

releve de surface et relions !'entree du LMrchenschacht au Point TOPO 16. 

Lors du releve de surface, nous decouvrons certaines cavitees int~ressantes 

Vers 13h. retour a la Loser Hlitte sous une pluie torrentielle. 

MARDI 23;o6; 1988 

Le temps ne s'etant pas'arneliore, nous passons la journee ala Loser ?lltte 

Par manque de collaboration, la rencontre que nous avions organise avec 

les "Collegues" .Anglais n'a pas ete tres concluante pour notre sejour. 
·~ 

Mlm.CRPDI. 24;o8;1989 

Par beau temps nous retouril.ons au bivouac I-a- Puis p:ropection. 

Quelques cavites interessantes ont ete decouvertes. L'exploration 
de ces dernieres sont prevues pour le lendernain. 

·- .. 
JIDDI 25..-o8.1988 

Klaus, Traquet et Denis reviennent sur le secteur du jour d 'avant, alors 
que Michael Traytcho Reinhard et Chantal reprerment le secteur entre le 

Mamelon et le Bivouac I, et coiilllencent 1 'exploration du Hage.l.schacht qui 

fut deja remarque 2 ans auparavant par Reinhard; 

Par la suite, sous une pluie de grele, ils relient l'entree du puits 
avec le point TOPO 12 (Denis Motte). 

Entre temps, l'autre groupe trouve une petite cavite qui s'avere etre tres 
interessante : ~ SCHACHT; 

Omis Traquet, Denis · et Traytcho, tous retournerent le soir a la 

Loser Hlitte• Karl Geisberger et Sepp Steinberger vinrent nous rendre visite. 

vmiDREDI 2&.o3.-1988 

Vers midi, Traquet Denis et Trayl:leho nous rejoigne a la Loser Ifutte. 

Le soir, reunion du Club de Bad Mitterndorf a la Kuchalm. Ici nous 

retrouvons le groupe de J.F. Regard qui revenait de leur Exploration 

dans le secteur de Planka Mira. 

SAMEDI 27..o&1988 

Arrivee du reste de notre groupe 
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DDWCHE 2&-o8.-1988 

Par nn temps splendide, nous retournons au Bi-.;.;ak I. La place etant insuffisant 
pour le nombre de personnes, les nouveaux venus installent done le camp II 

entre temps. Reinhard Michael et Klaus finissent d' explorer le Hagelschacht, 

et Michael et Klaus en televe la topo. 

LUND! 29~1988 

Alors que Philippe et Christophe retournent a la Loser Iftitte pour chercher 
le reste du~teriel, Gros Denis, Traquet, Sene.,et Roland retournent au 

puits Bidochon et finissent son exploration. Arret sur itroiture avec 

un tres fort courant d'air. La suite risque d'etre tres interessant~ pour ce 
il faudrait faire sauter un bloc. 

Reinhard et Traytcho explore le SENIORmSCHACBT qui ftit trouve par Reinhard 
lors d 'une prospection. Klaus et Michael s 'occupent de la BRAIJNSTEINEi:j dont 
!'entree fut decouverte par Klaus. 

L'entree de la ~ et du SEN!~ sont relies a !'entree 

du KUPPELSCHACHI.- (Reprise du releve exterieur :voir 31.o8.1988). 

MARDI 3o.o8el988 

Gros Denis, Traquet, Philippe, Christophe, Sene et Denis font un releve 
topographique sur le point Topo 14 

Entre temps, Reinhard et Traytcho reprerment 1 'exploration du Seniorenscbacht 
et Klaus Michael Chantal et Gabi relevent la topo de la BRAilNSTEINii:i 

et constatent que les 2 grottes communiquent entre elles. 

Sur ce fait, ~.ichael et Traytcho finissent le releve du sniT~, 
puis continuent a prospecter le secteur. 

Environ 50m en-dessous dela BRAIJNSTE:I:Nii Philippe Denis et Christophe 
descendent un puis de 2o m. (Arret sur eboulis). 

Environ 5 minutes du Camp des anglais, le groupe trouve un Puits qui parait 

etre tres interessant: le VSS II. Par manque de temps celui-ci ne pu etre 
descendu le jour meme. 

MERCREDI 3l.o8..1988 

Reinhard Gabi et Chantal continuent le releve topo du 25.o8.1988 et relient 
1 'entree du KUPPELSCHACHr au point 2 ( releve Francais Point topo 14 

B~). Entre-temps, Klaus appose la numerotation des Grottes 
connues jusqu'a ce jour, alors que Michael et Traytcho prospectent 

la rangee des porches se trouvant en-dessous des porches d'entree de la 

~ 
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Roland et Traquet prospectent un autre secteur, et le reste du groupe 
retourne au VSS II). 
Ce jour la Domi et Fanfan nous retrouvent au camp I. 

L'apres midi, transport de materiel au camp de base. 

JEUDI ol..o9.-1988 

Levee du camp I. et retour au camp de base (Loser Kutte). 

Le soir nous fetons l'anniversaire de Traquet et de Reinhard, 

Sepp Steinberger,Walter Ferdel, Karl Geisberger et Alex sont aussi de la 
~&.h... 

0 _ Alt 1755', 

_so_ 

-100_ 

_150-

-ZOO 

_z.so_ 
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P8 

ES 

P51 

V11t. 5<Jf' lt.. IQ pio~ 
E:ntr·ic.. ~v \/.$~1r '-"' 
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VENDREDI o2~9;1988 

Afin d 1 a voir une vue d 1 ensemble du SCHWARZMOOSKOGEUIOHLENSYSTEM 

La topo de la Sdmeevulkanhalle est relevee par le groupe francais·. 

S!JMFDI o3.-o9;-1988 

Retour a la maison des participants, sauf Philippe et Christophe 

qui restent 1 semaine de plus et explore le VSS II 

jusqu1a -3oo metres. 

DIMANCHE 04/09/88 

Installation plus adequate du bivouac II a l'aide de b§che. 

LUND! 05/09/88 

Vers 10H, Christophe et Philippe partent vers le VSS2 sous la plui 
Exploration plus poussee de celui-ci. 
Decouverte d'une grande faille (10 a 15m de large). 
Ils prennent pied dans un puits de 45 m fractionne une seule fois, 
un P51 plein vida y succ~de (sans fractionnement) . 
Ils sont toujours dans la grande fracture. 
Un ressaut d'une di~aine de m~tres n'est pas descendu. 
N'ayant plus de corde, ils font demi-tour et ressortent vers 21H. 
Dehors, il pleut toujours. 

MARDI 06/09/88 .•. If 

Le ciel est couvert. 
De retour au VSS2, ils continuent la topographie mais 
malheureusement le topofil fait une chute de 30 m. 
Il ne leur reste plus qu'a prendre quelques photographies dans le 
terminus et a remonter en desequipant. 

MERCREDI 07/09/88 

Beau temps. 
Christophe et Philippe redescendent le materiel speleologique au 
refuge du Loserhutte ou ils passent la nuit. 

JEUDI 08/09/88 

Beau temps. 
Christophe et Philippe remontent au bivouac afin de le demonter, e 
redescendent dans la journee. 

VENDREDI 09/09/88 

Beau temps. 
Visite d'une mine de sel amenagee a ALTSTATT le matin et de la 
DACHSTEIN EISHOHLE (grotte glaci~re touristique) l'apr~s-midi avan 
le retour en France. 
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Expedition 1989 
du 22/08/89 au 8/09/89 

Participants : 

- Reinhard KIESELBACH (GSCB - VHM) 
- Denis MOTTE (GSCB) --> (TRAQUET) 
- Chantal GALL (GSCB) 
- Denis PERRIN (GSD) --> (Gros Denis) 
- Philippe TRESSE (GST) --> (Senegalais) 
- Philippe DELAY (GSAM) 
- Christophe CLAUDEL (GSAM) 
- Klaus VOLK (HFG} 
- Gabi WEBER (HFG) 

MARDI 22/08/89 

Beau temps. 
Sene, Denis, Traquet effectuent un portage par l'itineraire des 
Anglais, deposent le materiel collectif au VSS2 et retrouvent les 
Allemands au bivouac. 
Retour au refuge le soir. 

MERCREDI 23/08/89 

Beau temps. 
2~me portage. 

•• -:1 

Traquet, Sene, Denis et Allemands. 
Balisage de l'acces au VSS2. 
Restent au bivouac pour la nuit. 

JEUDI 24/08/89 

Traquet, Sene, Denis equipent le VSS2 jusqu'au bas du puits 45. 
Les Allemands explorent en surface. 
Le soir, couchage au bivouac. 

VENDREDI 25/08/89 

Prospection sur le Lapiaz (Denis, Traquet). 
Retour au bivouac le soir. 

SAMEDI 26/08/89 

Beau temps. 
Arrivee de Christophe et Philippe au LOSERHOTTE ou ils retrouvent 
Chantal et Reinhard. 
Discussion dans la soiree de la semaine ecoulee et de l'avancement 
des explorations. 
Traquet, Sene et Denis explorent le VSS2 jusqu'au terminus de 
l'annee derni~re. 
Remonte~en seance photo. 

DIMANCHE 27/08/89 

Orage l'apr~s-rnidi, temp@te de vent la nuit. 
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Chantal et Reinhard rentrent a la maison tandis que Philippe et 
Christophe partent installer leur bivouac. Ils rencontrent le lon

9 du chemin Traquet, Denis et Sene qui redescendent leur materiel. 
Le soir, Christophe et Philippe sont de retour au refuge apres 
avoir installe leur bivouac a 10 minutes du VSS2. 

LUNDI 28/08/89 

Mauvais temps, la temperature a chute. 
Traquet, Denis et Sene rentrent en France. 
Philippe et Christophe montent au bivouac. 

MARDI 29/08/89 

Mauvais temps. 
Surprise au reveil, penicule de neige sur tout le massif et ~a 
tombe encore. 
Philippe et Christophe partent explorer le VSS2. 
Ils depassent le terminus de l'annee derniere et arrivent dans des 
puits arroses. 
Decouverte d'une chauve-souris toute dessechee sur la paroi d'une 
galerie. 
Ils sortent du gouffre vers 21H. 
Dehors, 10 em de . neige et il fait bien froid. 
Retour au bivouac .et sechage des sous-combinaisons. 

MERCRBDI 30/08/89 

Mauvais temps. 
Encore de la neige au reveil, m~is cette fois sur 20 em. 
Philippe et Christophe decident· de se replier sur le refuge. 
Attente d'une accalmie de la tempete de neige et descente au 
LOSERHOTTB, ou ils arrivent 3H plus tard alors que normalement il 
faut 1H. 

JBUDI 31/08/89 

Beau temps. 
La neige fond, Philippe et Christophe partent visiter la vallee et 
faire quelques courses. 
Ils rencontrent les Anglais qui sont aussi sur le meme massif et 
discutent de l'avancement des explorations. 

VENDREDI 01/09/89 

Beau temps. 
Philippe et Christophe remontent au bivouac. 
Tout est O.K, celui-ci n'a pas souffert des intemperies. 

SAMBDI 02/09/89 

Mauvais temps, il pleut. 
Philippe et Christophe retournent au VSS2 et relevent la 
topographie de - 107 a - 261 metres. 

DIMANCHB 03/09/89 

Il pleut. 
Toujours au VSS2, Philippe et Christophe topographient de - 261 a' 
285 metres. 
Ils retournent dans la galerie de la chauve souris et explorent. 
Decouverte d'un puits de 10 m et d'un petit meandre. 
Arret dans ce dernier sur un ressaut de 5 m. 
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LUNDI 04/09/89 

Il pleut toujours. 
Philippe et Christophe desequipent le VSS2 en BH. 

MARDI 05/09/89 

Il pleut encore. 
Philippe et Christophe redescendent le materiel speleo au refuge, 
ou ils passent la nuit. 

MERCREDI 06/09/89 

Beau temps. 
Christophe et Philippe partent au bivouac pour le demonter et le 
transportent en 2 portages au refuge. 

JBUDI 07/09/89 

Exploration de la SCHNBBVULKANHALLB, seance photos et topographie 
de la liaison avec la SCHWARZMOOSKOGEL. 
Retour au refuge le soir. 

VENDREDI 08/09/89 

Retour en France, un peu degonfle par le temps desastreux de cette 
annee. 
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Texte : VERGON Philippe 

En Franche-Comte plus de 60 % des terrains qui affleurent sont 
calcaires. A part le massif de la SERRE pres de Dole ou la partie 
meridionale des VOSGES, partout ailleurs le sous-sol de region 
renferme des calcaires dans lesquels s' effectuent des circulations 
aquiferes profondes. Les circulations karstiques jouent done un 
role primordial au niveau de l'hydrologie de la region. 

Sachant la . part preponderante des sources karstiques pour 
1' alimentation en eau potable ou industrielle et connaissant les 
problemas considerables que posent leur protection, il importe 
d'essayer de c~rner au mieux les circulations souterraines . 

.. 
Le trac;:age- reate aujourd' hui un outil adapte aux problemas 

pratiques d'etude des liaisons entre points d'injection et de 
reapparition, qu'·il s'agisse de suivre le trace d'une pollution ou 
de reconnai tre les . liaisons entre une perte et la ou les sources 
avec lesquelles elle est en communication. 

Les sources de pollution des nappes d' eau souterraines sont 
multiples : .~ 

- les eaux usees deversees directement dans le milieu, 
- les rejets, pas ou mal traites des stations d'epuration, 
- les pollutions des rejets industrials (laiteries, papeteries, 

traitement de surfaces des metaux ... ), 
- !'utilisation intensive en grandes quantites d'engrais et 

insecticides en agriculture, 
- les charniers et decharges sauvages. 

Helas, aujourd'hui les pratiques de rejets de toutes sortes dans 
le "Tout au trou" sont courantes. Le speleologue dans le milieu 
souterrain est le premier a subir ces polluants. Les populations 
sont alertees mais souvent il n'y a pas pire aveugles que ceux qui 
ne veulent rien voir ! (rejets volontaires de produits divers, 
stations pas entretenues, inconscience, non connaissance des 
circuits de ramassages, !'habitude ("on a toujours fait comme c;:a!"). 

L'eau est indispensable ala vie et a de nombreuses activites, 
il n' est done pas etonnant que plusieurs minis teres s' occupent de 
1' EAU ( c' est sans doute une des causes de discordance d' actions), 
(sante, agriculture,induatrie, environnement, universitas). Mais 
curieusement il n'existe pas de police des EAUX ! 

Le terme "Pollution du milieu souterrain" outre celle des eaux 
souterraines, resume toutes les formes d' agression qu · il subit y 
compris celles provenant des visiteurs insouciants, insuffisament 
eduques ou sensibilises, maladroits ou casseurs (CF affaire.. CROTOT}. 

Il faut done que tout visiteur du monde souterrain s'efforce de 
porter une atteinte la plus faible possible ! Developper la 
connaissance de ce milieu aupres des jeunes, permettra une veritable 
sensibilisation et a plus long terme une veritable action preventive 
de la protection des sites souterrains. 
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CE QU'IL S'EST DIT EN 1989 ! 

" C'est decid~ ! notre JIPE, responsable materiel veut se 
qreffer un descendeur a la place des bijc;>UX de famille; VU~ q~e" 
depuis plus de trente ans, il ne les ava~t pas encore egares · 

" Aux cavottes, toujours lui, il est passe comme une lettre a la 
peste, mais la sortie fut plus difficile 1 

" 

ATTENTION AUX COllTREPETRIES ! 

" ouand Christian perce, quelques uns disent que son trou de 
mine inspire de la .!2.itie II 

" Pres de la grotte des kepis, il se sont fait e_aisir en 
E}_astiquant ! " 
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GUITTON Vincent 

Com~e.pour l~a~nee 19871 le GSAM a consacre une partie des ses 
ac~1v1tes A fa1r~ decouvrir et aimer 11 la Speleologie ", discipline 
qu1 est encore s1 peu connue. 
Le GSAM a su allier les regles de securite avec les joies et les 
merveilles de la speleo. 
Les sorties ont ete variees : technique, falaise, decouverte. 
Le tableau ci-dessous les enumere : 

DATES 

13/02/88 
21/05/88 
27/05/89 
28/05/89 
17/06/89 
14/01/89 
30/04/88 

19/06/88 

11/12/88 
26/07/89 
02/09/89 
21/01/89 
23/04/89 
04/06/89 
17/06/89 
25/06/89 
06/07/88 
21/07/88 
26/07/88 
10/07/89 
19/07/89 
26/07/89 

22/10/89 
18/11/89 

SORTIES 

Entrainement falaise A Liebvillers 
Idem 
Idem 
Idem 
Idem 
Idem 

Journee sport pour tous, 13 invites avec visite 
de la grotte du Crotot 
Journee sport pour tous, 3 invites avec visite 1 
de la grotte de Bournois 
Initiation A la grotte de Bournois 13 invites 
Initiation A la grotte de Lanans 
Sortie initiation a Montandon avec 4 invites 
Sortie initiation a Gonvillard II 4 invites " 
Initiation au Creux Serve 
Initiation de 12 jeunes foyer SNCF a Gonvillard 
Entrainement falaise a Liebvillers 5 invites 
Initiation a .8 ou'"nois 9 invites 
Visite de la grotte de Montandon avec les Francas 
Visite de la grotte de la Crochere avec les Francas 
Visite de la grotte de Bournois avec les Francas 
Initiation des Francas a la Crochere 
Initiation des Francas a Bournois 
Sortie initiation de 12 jeunes de la SNCF 
a Gonvillard 
Initiation a la Crochere de 8 jeunes de la SNCF 
Initiation des scouts de St Hypollyte A la 
grotte du chateau 
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t du reseau 
ES (decouver e 

de l'affluent) 

GOUFFRE DES BRUYER 
Premiere au Texte : J.DARTIER 

Date : 13/09/86 

Participants 
Vincent GUITTON 
Ludovic FICHET 
Jacky DARTIER 

Entree dans le g'uffre : 16 Heures 
Sortie du qouffre : 22 Heures 

Il est 15H 45, la pluie tombe de plus en plus fort ; A ce rhytme, 
nous n 1avons pas plus de quatre heures devant nous, avant de voir 
arriver la crue. 
Ressaut de 2 m, ressaut de 3 m, puits de 11 m, un pendule nous 
permet d'atteind:e un meandre menant au puits J.Claude (P41). Ces 
premiers puits normalement sont arroses. Aujourd'hui, ils sont sees. 
Peut-@tre pas pour lonqtemps si la "flotte" persiste. 
Nous devalons le P41, ensuite un ressaut, puis un P40, et une serie 
de nouveaux ressauts qui nous mene a un P4 ou il faut penduler. 
Apres avoir traverse une petite salle encombree de gros blocs, nous 
penetrons dans un meandre relativement etroit. Ca y est, nous 
arrivons au meme endroit que la semaine derniere ou notre 
exploration fut ~rretee par un qros bloc empechant le passage. 
Arpes de multiples contorsions, Vincent continue le travail de la 
semaine passee, qui consistait a eclater a coups de marteau ce gros 
caillou qui obstrue le meandre. 
Chaque coup resonne et devoile la presence d'un volume plus 
important quelques metres plus loin. Maintenant, nous sommes trop 
preoccupes par ce rocher recalcitrant pour penser a la crue 
eventuelle. J 1ai pris le relais de Vincent. Couche dans le meandre 
incorfortable, :e frappe, je frappe. J'ai oublie roes gants et je 
commence A le rcqretter ; roes mains ont racle la paroi, elles sont 
ensanqlantees et la boue penetre abondamment dans les blessures. 
Aie ... Aie ... Aie ... Ca cuit ! ... 
Ludovic est passe dans une partie plus large situee au dessus de 
moi. Il tient mon casque A bout de bras et eclaire au-dela du bloc 
qui nous barre la route. J 1 aper~ois un leger elargissement suivi 
d'une autre etrciture puis d'une partie semblant beaucoup plus 
larqe. 
Fatigue, je laisse le relais a Vincent qui S 1impatiente. 

- Il faut mettre la pince "CRABE" ! lance Vincent 
En tirant A trois, on arrivera peut-etre A la faire bouqer cette 
saloperie ! ~joute Ludovic. 

La fameuse pince (qui a deja fait ses preuves en d'autres 
occasions) est ~lacee soiqneusement afin de prendre un bon morceau 
de rocher. 
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Oh ! hisse ! Oh ! hisse ! Nous tirons de toutes nos forces. 
Rien ne bouge, c'est decouraqeant mais il nous en faut plus que 9a 
pour faire demi-tour. . 
Je consulte rna montre et je constate avec stupefaction qu'il y a 
environ deux bonnes heures que l'on s'emploie a agrandir ce passage. 
A force de casser chacun un petit bout, nous avons malgre tout fait 
du bon boulot, pour reprendre une expression de Vincent. 
Je tiens maintenant une grosse partie du caillou et ~a bouge, s'il 
vous plait. Je sens les forces me revenir et je tire de plus belle. 
Le marteau ebranle la pierre, puis je tire et je pousse, ~a bouqe 
un peu plus. Je me retourne vers mes deux campagnons comme pour 
profiter au maximum du moment tant attendu ou le rocher cederait 
enfin. 
Un bruit de terre qui s'ecoule le long des parois du meandre ; puis, 
un grand "Plouf !" nous fait pousser une "Gueulante", comme on dit 
vulgairement. 
Encore quelques coups de marteau et ~a devrait passer. Je quitte le 
casque, car il ne faut pas rever, avec le casque c'est tout de meme 
un peu juste, et je m'enfile une epaule a l'avant dans ce que l'on 
peut, je crois, appeler "une etroiture". 
Tres vite, je m'aP,er~ois que la situation pourrait devenir 
dangeureuse car le deuxieme etroiture entrevue tout a l'heure n'a 
pas exactement la largeur esperee et un demi-tour est impossible. 
Tans pis, je tente ! On n'a pas tout fait ~a pour s'arreter devant 
une etroiture que j~ qualifierais d'"Honnete". Je me coince, je me 
decoince, je me recoince, je me redecoince et j'arrive au dessus 
d'un elargissement tellement grand, que l'envie de continuer tete 
la premiere m'effleure. J'ai bien dit "m'effleure" car tout de 
suite, je m'imagine, tete en bas, ne pouvant ni avancer ni reculer. 
Quand on ne connait pas la suite, .. ~il faut eviter ce genre de 
manoeuvre qui a quelques fois coute la vie a certains speleos trop 
presses. 
Bon, je fait une pause ! Apres avoir rendu compte de la situation a 
mes deux collegues, il ne me restait plus qu'a profiter de cet 
elargissement pour essayer de me retourner. De toutes fa~ons, 
maintenant je ne peux plus faire marche arriere ; alors ! ... 
Tout en me retournant, je pensais aux pauvres gens qui ont des 
sciatiques ou tout autre chose du meme genr.e ... 
Je suis maintenant a plat ventre dans l'eau et a 2 metres devant 
moi, le passage s'elargit. J'arrete mon rampe pour pousser un cri 
afin de tester la resonnance. L'echo me renseigne immediatement. 
Il y a une salle ! ••. Je n'ai pu retenir cette exclamation. Encore 
quelques contorsions, et je suis maintenant debout dans une 
diaclase d'une quinzaine de metre de haut. 

- Oh ! les gars, ~a y est ; j'y suis ! 
- Alors ! 
- Ca continue ! Il y a des perles de caverne ! Ouah ! ... 

Alors qu'est-ce que vous "foutez" ? Vous . venez ? 
-On arrivent ... Mais ~a coince pas trop ? " 
- Un peu, mais ne vous inquietez pas, ~a passe le casque a bout de 

bras. Pendant que vous passez, j'avance un peu. 
- O.K. vas-y, me dit Ludovic. 

Devant moi, une belle coulee stalagmitique toute etincellante, 
dommaqe, pour continuer, il faut marcher dessus. Une serie de 
petits gours plein d'eau est suivie d'un bane de sable qui occupe 
toute la largeur de la galerie. J'avance et je sens le sol 
s'enfoncer sous mes pieds. 1 

Je marche done sur le bord et je m'enfonce beaucoup moins. J'avance 
encore de cinq ou six metres et je decouvre !un petit lac rond de 
trois metres de diametre. Mais ce que j'ai vu en premier, c'est la 
paroi qui reinonte devant moi, sur au moins sept metres. Je scrute 
le plafond et j'aper~ois une petite faille d'ou sort le filet d'eau 
qui tombe dans le lac. 
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Je suis un peu de~u. Vincent et Ludovic m'ont rejoint, eux aussi 
auraient bien voulu que cette decouverte soit un peu plus longue. 
Mais ce n'est pas termine pour autant, car il faut tout de meme 
aller voir de pres cette fissure. Une escalade s'impose, il faudra 
done revenir avec du materiel approprie. 
Nous repassons les etroitures. C'est beaucoup plus facile que tout 
a l'heure, car cette fois, nous savons ou nous allons. 
Pendant la remontee des puits, l'idee que le reseau pourrait se 
mettre brusquement en charge ne nous a pas quitte. 
Tout au long du parcours, on peut voir avec quelle force, l'eau a 
pu travailler la roche. Ici, des "Marmites de Geant", la, de 
veritables lames de sabre scultees par l'eau ou encore ces superbes 
galets roules brillant d'un vernis naturel. 
Vingt trois heures, nous sommes dehors tous les trois. 
Christian et Robert nous attendent a la sortie du trou et nous ont 
apporte du cafe dans un thermos. Les discussions vont bon train et 
nous imaginons tous un tas de continuations derriere cette faille 
d'ou sort un filet d'eau. 

I 

. :~ 

..~.6ER ·• 
\iv-

i «: . . 
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Texte PARIS Claude 

En qeneral, la creation d'un nouveau "chantier", se fait suivant 
l'intuition d'un membre ou d'un autre, au hasard des sorties et 
peregrinations du club. Finalement ce systeme du laisser-faire 
conduit a une multitude de "chantiers" commences et ... inacheves 
Car qui peut dire qu'un "chantier" est termine? ... quand le 
collecteur est atteint? ... quand la traversee perte-resurqence 
est realisee? C'est rare ... tres rare ! Si bien qu'un chantier se 
commence, se termine rarement, mais s'abandonne ... 9a c'est courant 

~n~ vieille.coutume veut qu'un "chantier" doit rester secret pour 
ev1ter le p1ratage, toujours possible, par les "pilleurs de 
premieres" a l'affut. La tradition est tenace et il est souvent 
difficile a l'interieur meme d'un club d'avoir quelques bribes 
d'informations sur les travaux en cours. 

Nous avons choisi de parler de deux de nos "chantiers" qui ant deja 
fait parler d'eux ! 

- Le Gouffre des Bruyeres 
- Le qouffre de la combe Semont 

~ ·couf_fre des Bruyeres 

Decouvert en 1985, le gouffre des Bruyeres reste le chantier no1 du 
club tant par_l'~mpleur des travaux realises que par leur duree. 
Ces travaux real1ses de 1985 a 1987 ant ete publies dans les 
ESCARPOLETTES n° 7 et 8. 
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CAMPAGNE 1988 

16/04 

23/04 
et 

24/04 

07/05 
et 08/05 

13/05 
et 14/05 

18/06 

06/08 

27/08 

17/09 

Equipement de la cascade de !'affluent. Arret sur une 
mechante etroiture qu'il va falloir agrandir. 

Sceance preparation desobstruction (per9age) dans 
l'etroiture de l'affluent. 
Desobstruction dans le terminus. 

Desobstruction dans !'affluent. 

Desobstuction dans le terminus. 

Le materiel en place est retrouve saccage et une partie 
a ete volee. (voir encadre) 

Desobstruction dans !'affluent. 

Desobstruction dans !'affluent. 
Desobstruction dans la galerie superieure. 

' 
Remise en etat de la ligne electrique 
L'etroiture situee en haut de la cascade dans !'affluent 
est forcee mais la suite n'est pas prometteuse. 

24/09 Desobstruction dans le terminus. 
et 25/09 

28/10 
et 29/10 

31/10 

05/11 
et 06/11 

Desobstruction dans le terminus. 
.•• '¢ 

Dans le terminus on debouche enfin dans une poche qui va 
rendre les travaux mains penibles. Il est desormais 
possible de se tenir accroupi, de se croiser, ... 

Desobstruction dans le terminus. 

Le 18/06/88, au cours d'une visite au gouffre des Bruyeres, apres 
les crues de printemps, nous avons constate que notre materiel en 
place avait ete saccage ou vole. 
En effet, l'equipement des puits et ressauts inferieurs avaient ete 
detruits volontairement (cordes coupees ... ) ou derobes (plaquettes 
+vis, mousquetons, kit, ... ). De plus, le cable electrique destine 
a amener l'electricite au terminus etait coupe et environ 60 metres 
avaient disparu, ainsi que plusieurs prises etanches. Le cout de ce 
forfait est estime a 2 500 F. 
On peut se demander quel mobile a pousse ces ''speleos" a agir ainsi ? 
Est-ce un besoin de se defouler en detruisant le materiel d'autrui 
ou de freiner ... , voir d'empecher la suite de nos travaux dans le 
fond du gouffre ... ? 
Pour eviter tous nouveaux mefaits, nous envisageons de poser une 
grille a l'entree du gouffre pendant toute la duree de nos travaux, 
ies visites restant p~ssibles en demandant la clef au President ... 

Le text·e ci-dessus relatant le saccage aux Bruyeres devait paraitre 
dans CDS INFOS 25 mais n'a jamais ete edite. 
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. 
·~ 

10/11 

12/11 

16/11 

20/11 

26/11 

D~sobstruction de nuit dani le terminus. 

D~sobstruction dans le terminus. 

Desobstruction dans le plafond de la salle Christian, 
sans succes •. 

D~sobstruction dans le terminus. 

Derniere s~ance de travaux avec un d~but de crues. 

CAMPAGNE 1989 

21/01 

11/02 

10/06 

24/06 

31/06 
et 

01/07 

08/07 

21/07 
et 

23/07 

02/09 

09/09 

Reprise des d~sobstructions dans le terminus en compagni~ 
du S.C PARIS. 

Ouverture d'un puits dans le r~seau fossile, mais qui 
debouche malheureusement dans le puits Jean-Claude. 

D~sobstrubtion dans le terminus. 
R~col~ de bois fossile par un etudiant preparant une 
these 'sur les bois fossiles dans l'Est de la France. 

• I 

Desobstruction dans le terminus. 

D~sobstruction dans le terminus. On d~bouche a ce niveau 
dans un m~andre ~troit, terriblement ~troit. 
Il va falloir continuer d'agrandir ! 

...... 
Une crue rend tout travaux impossible. 

D~sobstruction dans le terminus 
Pour la premiere fois, un leger, tres l~ger bruit de 
cascade est perceptible. 

Devant les risques de crue, la d~sobstruction prevue au 
terminus est annul~e et nous agrandissons l'~troiture 
d'acces au r~seau fossile. 
Notre initiative ~tait bonne et nous avons pu assister en 
direct ~t pour la deuxieme fois a un d~but de crue 

D~sobstruction dans le terminus . 
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UNE SORTIE DESOBSTRUCTION AUX BRUYERES 

Une s~ance d~sobstruction dans le terminus actuel du gouffre des 
Bruyeres, est en soit, une veritable petite expedition. Tout doit 
etre prepare, prevu, bien regle, sinon c'est l'~chec, ce qui veut 
dire une journee de gachee, un temps precieux de perdu. 

Enonc~ du probleme 
Soit un boyau a agrandir a - 180m de profondeur, vous disposez 
d'une ligne electrique en place, de 3 sp~leos A, B, C rompus a ce 
genre d'exercice, d'un groupe ~lectrogene et de 4 kits 1, 2, 3, 4 
de materiel contenant : 

Kit 1 90m de corde + amarrages n~cessaires 
Kit 2 1 corde de 60m, 1 corde de 5m, 2 cordes de lOrn, 

1 corde de 5m + amarrages n~cessaires 
mat~riel de d~sobstruction Kit 3 

Kit 4 1 marteau electro-pneumatique, 1 foret de 0,4m, 1 foret 
de 1m 

Realiser la manipulation dans le minimum de temps. 

Deroulement de l'exercice 

?o.A;t. Jv 
c.a.bk l~tG~ ... ;~ut... 

afa.v\r J.;~po.~VL 
lo.-) J.., vol 
a" ktbvr J_e. 
l'o.'l"#.~t. ~~~( . 

Le speleo A aussitot ~quipe prend les kitsl et 2,cornrnence 
l'equipement du gouffre et la descente jusqu'a la cote- 120m. 
Pendant ce temps, les speleos B et c, charges des kit 3 et 4 
portent le qroupe electroqene a l'entree du qouffre. 
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Aussitot arrive, le speleo B, charqe du kit 4 rejoint le speleo A 
et continuent ensemble l'equipement et la descente. 
Le speleo C reste a l'exterieur, branche le groupe electrogene sur 
la liqne, fait le plein d'essence puis attend environ 1/4 heure 
avant de demarrer le groupe et d'entamer la descente, charge du kit 3 
Les speleos A et B arrives au terminus branchent le marteau electro­
pneumatique et commencent a forer 3 a 4 trous pendant que le speleo 
C effectue la descente. Les trous perces, le speleo A entame la 
remontee avec le kit 4. Les speleos B et c mettent en place les 
charqes, effectuent le tir et entament la remontee charges des kit 
3, 2 et 1. 
Il reste encore a transporter le groupe electrogene aux voitures 
aussit6t qu'un second speleo et a l'air libre. 
La sortie a dure en tout et pour tout environ 5H. 

Le Gouffre de la ~om be Semont ,, 

COMPTE-RENDU DES TRAVAUX A LA COMBE SEMONT 

04/12/89 

19/02/89 

26/02/89 

04/03/89 
11/03/89 

27/03/89 

01/04/89 
14/06/89 
21/10/89 

Situation 

Commencement des travaux dans le fond d'un effondrement 
de 2 m de ~ pour environ 3 m de profondeur, ou, parait-il, 
un etrange bruit de "locomotive" se fait entendre en 
temps de crue. La desobstruction consiste a remonter a la 
surface le bouchon fai t .. ttd' argile et de bloc. 
Visite des deux Christophe. Un eboulement s'est produit 
et un vide apparait, ~a parait interessant ... ! Une 
tentavive pour agrandir l'etroit passage provoque un 
nouveau eboulement qui vient tout colmater. 
Remontee d'environ 2 m3 de materiaux divers et tres 
collants, sans succes. 
Remontee de dalles imposantes 
Poursuite de la desobstruction 
Le passage est enfin force et un puits de 8 m est 
decouvert avec arret sur une tremie 
En compagnie de J-M Frossard du Groupe Marcel Loubens, 
desobstruction d'une partie de la tremie 
Perte ~n crue 
Mise en place d'une cloture auteur du gouffre 
Topographie, decouverte d'un puits contigu situe sous 
la dolline voisine 

942,80 X 271,23 X 690 
Gouffre situe le long du chemin.menant de Villars-les­
Blamont a Montjoie-le-Ch§teau, a quelques metres 
d'une perte temporaire. 

Description Ouverture en entonnoir de 3 m de ~' a 4 m de 
profondeur, etroiture a travers des blocs et puits 
spacieux de 8 m. A la base, une diaclase inclinee, en 
partie colmatee par une tremie, est penetrable sur 8 m 
de profondeur. Dans la partie superieure de la trernie, 
une etroiture a travers des blocs donne acces a un 
puits parallele au premier. 
Den : - 21 m 
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Gouffre de la Combe Semont 

Plan de situation 

Doline 

Coupe A-A 

+0 

coupe Developpee 

! 
Chemin 

Coupe B-B 

Tremie 

Le departement du Doubs etant crible de milliers de dollines, 
d'ernposieux, d'effondrernents divers, nous avons pris l'habitude 
(c'est pas un exemple a suivre ... } de nous passer de toutes 
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autorisations pr~alables pour aller "gratter'' dans quelques trous 
que ce soit. 
A la Combe Semont, le gouffre est situ~ dans une zone bois~e 
~loign~e de tout axe de communication et nous pensions etre 
tranquilles pour voir ce que cet effondrement avait dans "le ventre". 
Mais le propri~taire des lieux, qui est aussi mycologue (c'est pas 
notre chance ... ) en se livrant a sa passion, d~couvrit nos travaux, 
et surtout le tas de d~blais fra!chement remu~ a cat~ du trou b~ant. 
Une plainte fut d~pos~e, les num~ros min~ralogiques de nos voitures 
relev~s et nous nous semmes retrouv~s a la gendarmerie de Blamont. 
Il s'en suivit une entrevue avec le proprietaire, une bouteille bue 
et un arrangement fut trouve ... Nous dames installer une cl8ture 
auteur du gouffre, et nous engager par ~crit a degager le 
propri~taire de toutes responsabilit~s en cas d'accident. 

.Bon ... Voyor.s ... L..o .v,:,ncJ~t. ~J-;,~\~ 1 lc... c.t.'~'t; Pic:. a~ ~
1 

o.~V1"tlt\C.c... 1 I e.. ~rc.vtX J.c.., ~~c.ocJrs 
s. pf:l;:(, , Ia dt.W\o.~cl.t. of~~~it."t.. Jt. V'1SJL P"'Jt.. J.an~ lc.~ t-,...._ps "'utVI!> 1 ~e.. hW\bt't. d.~ ~G""''~"'lc... dt.s-
'J(.uvu d<.. .spC.lt:o 1 (q v~f\dl-t.. pout'" lr... (e..p~vplt.W\C.V\f ks cho.vvu-sovr,s 1 Ia. c..apac.J~ d aphrvdt.. 

.spr;lc;o 1\'"" cl~t'~ c.o-A ~l"'~t.. : ~" 1~!8 
1 

!t.. c..t.r~·,P:c.c;~.~ m&J.~e..o.l 1 .. • AdAMik [ 
1 

;( rna~ "{vt. lf.S 

AiploM.tS dt. d~c.c.~~~orc..- ~<J't" f:~J(L t..\·- tlt. t"L~OW\~l. O..v _jv-o.'l" I <:{Vtz. dt.. 
lo. c,.'n_Q.V\.C.t... I a~ 1'\C.. ~o,,J· po.S obl~a..\-o!)i"'(." ,, ______ .....:---:::::::===::::-------

v'ol.l) pov\lc.Z. J.e.~c.t" J ye..,. ! 
L' Avt,..fv't't. vovt; c&e."'J , •• J 
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Texte 

ARDECHE : JUILLET 88 

Mercredi 13 Juillet 

Ardeche 
Vaucluse 

Roulleau J-M 
Dartier J. 

C'est durant la nuit que les derniers membres du groupe arriverent 
au camping... ~ 
Dure ~preuve : effecti vement, on n·ous avai t di. t : " vous verrez, 
vous ne pouvez pas vous tremper, c'est sur la route ", et bla, 
bla, bla ..• et bla, bla, bla ... , taratatere, ce camping" tournzou 
virzou " nous ne le trouvions point. Pourtant, entre Pont Saint 
Esprit et Barjac, il n'y a qu'une trentaine de bornes, mais alors 
les zigs et les zags ... Enfin, pour finir: crac, on tombe en plein 
dessus. La, tu coupes le moteur de la bagnole et lorsque tu dresses 
tes oreilles, il y a un v~ritable concerto continuito assur~ par 
les cigales : quel accueil ! Ensuite, cette bouff~e d'air frais 
(attends, ce n'est pas du Blizz) aux senteurs de lavande t'inonde 
(les lunettes non) les narines. Ah! Ardeche quand tu nous prends !!! 

Jeudi 14 Juillet 

Le lendemain, nous nous dirigeons sur le plateau de Mejeannes, vers 
l'Aven de la Salamandre. Apres une descente verticale d'une 
quinzaine de metres, chacun de nous se retrouve subitement suspendu 
en haut d'une immense salle dent la grandeur provoque une forte 
sensation de vide : diametre 120m et hauteur 40m. A l'int~rieur de 
cette vaste chambre, un paysage unique et fragile nous apparait. 
Ici, les concr~tions sent innombrables et tres vari~es, alors les 
photographes en profitent pour faire des clich~s et les flashs 
n'arretent plus d'~clairer ces richesses. De retour au camping, les 
conversations vent bon-train et chacun de nous d~livre ses ~motions. 
" C'~tait super, inoubliable ! ". La journ~e n'~tant pas finie, la 
bande de spel~os quitte le camping pour d~couvrir cette tres belle 
riviere du Gard qu'est la Ceize (2 x 8). La chaleur est telle que 
nous n'hesitons pas a nous baigner dans ce site merveilleux. Tant 
et si bien que chaque soir nous primes l'habitude de profiter de 
cette riviere dent la couleur bleue-verte nous est rest~e dans les 
yeux. 
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Vendredi 15 Juillet 

Aujourd'hui, nous nous dirigeons vers l'Aven de l'Agasse. Ici, il 
s'agit d'une succession de petits puits decales qui nous menent 
jusqu'a la cote - 200 m. Dans cette cavite, la technique dite de la 
verticale est reine. 

Samedi 16 Juillet 

Apres une longue et agreable marche d'approche qui nous fait 
dominer la vallee de l'Ardeche et ses Kayakistes, nous decouvrons 
le Gouffre de Rochas situe sur le plateau des Gras. Un superbe 
porche d'entree nous permet de nous equiper, puis s'offre a nous 
une etroiture longue de 3 m qui debouche sur une salle de 25 a 30 m 
de diametre. Ensuite, apparaissent un puits de 40 m, suivi d'une 
vire, et un puits de 30 m. Nous voici a la cote - 100 m ou un 
surprenant et inhabituel spectable d'objets et sujets ont ete 
formes puis deposes sur une partie plane. Reste apres ceci, le 
magnifique puits de 70 m ~e~ vide dont le diametre correspond a 
environ 12 m. 

Dimanche 17 Juillet 

Nous partons pour notre derniere exploration de ce camp vers 
l'Event de Peyrejal. Avant d'arriver a l'entree, nous parcourons le 
lit d'une riviere assechee, cette meme riviere qui a, au fil des 
annees et des siecles, taille, creuse et erode les galeries que 
nous allons decouvrir. . . . 1t 
Une fois a l'interieur, les galeries inondees nous obligent a nous 
plonger dans l'eau jusqu'a la ceinture (Aie ! aie ! aie ! 9a caille !) 
Durant notre progression, nons constatons que les conduites sont 
tres regulierement circulaires (~ ~ 2,5 m). Ici encore, nos 
appareils photos avalent les pellicules. Puis, il faut sortir pour 
s'habiller et prendre le chemin du retour : direction Montbeliard; 

... Mais les histoires du G.S.A.M. en vadrouille en Ardeche, ou plus 
exactement a Barjac, ne s'arretent pas la. Cette poignee de speleos 
Mandubien est une sacree bande de joyeux lurons. Aussi, des que 
leurs corps et ames se retrouvent sur le plancher des vaches, ils 
n'en manquent pas une ... Et c'est ainsi que l'on se retrouve tous 
assis a la terrasse du cafe de laplace de Barjac. L'ambiance est 
au beau fixe, (n'oublions pas que nous semmes le 14 juillet) les 
rues sont animees, et a propos d'animation nous avons meme vu un 
thuya accroche a un speleo, le tout poursuivi par le cafetier en 
colere !! ! .•. Mais le thuya, il avait envie de changer de trottoir, 
surtout ce jour-ci. Ben alors, quoi, c'est vrai ! 
Apr~s c't' histoire, nos speleos se melent avec plaisir aux 
acclamations de la foule en delire, qui attend avec impatience que 
l'on designe une Miss Barjac. Et la, tu fermes les yeux, tu les 
ouvres, tu les fermes ... mais non, tune reves pas, c'est bien un 
Speleo Mandubien qui est applaudi parmi les Miss. PUB ! 
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EN PASSANT PAR LE VAUCLUSE 

AOUT 89 - CAMP SPELEO SUR LE PLATEAU DE VAUCLUSE 

C'est a Saint-Christol que nous decidons d'installer notre camp 
pour une semaine. U~e semaine, c'est bien court, me direz-vous, 
mais ensuite, nous descendons dans le Verdon pour profiter du 
Canyon aux dimensions impressionnantes afin de realiser quelques 
projets d'escalades, de randonnees et de canoes. Revenons sur le 
plateau de Vaucluse qui ne manque pas d'attrait pour les Speleos et 
qui a aussi dans ses entrailles un grand mystere, celui de la 
Fameuse Fontaine de Vaucluse. Cette fontaine qui debite en 
certaines periodes de l'annee plus de 150 m3 par seconde soit 150 
tonnes d'eau qui constituent la source de la ''SORGUE". 
Je ne decrirai pas toutes les sorties que nous avons pu realiser 
parmi les nombreux avens de la region. Il y a des curiosites comme 
l'aven du Chateau qui a son entree sur un trottoir du village de 
Saint-Christol et dent le premier puits de 40 metres est situe sous 
la boucherie-alimentation ou comme l'aven de la Cierui avec son 
gouffre beant de 40 metres de diametre et 50 de profondeur. 
Toutefois, si vo~s etes amateurs de beaux et grands puits, je crois 
qu'il ne faut pas·manquer l'aven du Caladaire. En effet, meme si 
vous etes presses par le temps, la descente des deux premiers puits, 
constitue une agreable sortie placee sous le signe des grands vides 
(p.70 - p.93). Ce gouffre fut l'objet de veritables expeditions en 
1948, et fut classe a l'epoque le deuxieme plus profond de France 
avec - 487 metres. 
Actuellement, le gouffre est cote - 667 m. Son nom, il le doit a la 
decouverte d'un cantonnier trou~~ ecrase au pied du premier puits. 
Cantonnier est dit en patois " Caladaire ". Le pauvre homme avait 
du glisser dans la faille constituant l'entree. Actuellement, 
l'entree est recouverte par une grille. 
Speleo Sportive dans les monts du Vaucluse, Livre de Luc-Henri Fage, 
nous a bien aides pour effectuer nox explos. 
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Texte PARIS C. 
MANGIN P. (geologie) 

SITUATION I 
940,10 X 272,08 X 800 
Carte IGN 3522 EST MONTBELIARD (Serie bleue) 

L'acces peut se faire depuis Villars/les/Blamont ou depuis Chamesol. 
A mi-distance entre la ferme de 11 Roche Jella " et la ferme 11 Le 
Tremblais 11

, prendre le chemin goudronne menant ala ferme du 
Lomont, jusqu'au premier chemin de champ, a l'entree dubois. A ce 
niveau, le chemin est devenu sentier de randonnee GR5 done balise. 
Il suffit de traverser le pre et d'entrer dans le bois. L'entree 
est en contrebas sur la gauche, environ lOOm apres le virage. 

I HISTORIQUE I 
Le Creux Serre, ou plutot sa galerie principale semble connue de 
longue date, comme l'attestent les nombreux graffiti dates qui 
ornent ses parois. Les explorateurs etaient probablement des 
habitants des environs et des soldats en poste au fort du Lomont, 
tout proche.Les premieres references bibliographiques sont dues a 
Fournier, mais ni lui, ni son equipe ne semble l'avoir explore. Le 
groupe Speleo de Montbeliard le cite dans ses 3emes campagnes de 
1935-1936 et lui attribue un denivele de 60m, la galerie inferieure 
est done a cette epoque deja exploree. Par contre, l'histoire 
ecrite n'a pas retenu les inventeurs de la galerie superieure. Bien 
que cette cavite soit tres frequentee, aucune evolution notable 
n'est intervenue depuis. 

DESCRIPTION 
Galerie principale 

A flanc de coteau, une doline d'effondrement creve l'extremite 
d'une galerie haute et spacieuse, et forme un puits de 11m de 
profondeur. La base de cette galerie est remplie d'un important 
cone d'eboulis. En descendant ces eboulis, direction Sud-Nord, on 
debouche dans une premiere salle en rotonde, assez vaste. La base 
en entonnoir est encombree de blocs imposants. En chevauchant un 
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bloc longiforme, formant un II pont II naturel, on accede a la 
deuxieme salle, plus vaste que la precedente et joliment 
concretionnee. La fa~ade Nord est constituee de stalagmites et de 
coulees de calcite. A l'extremite Ouest, un court boyau descendant 
conduit a deux departs de galerie. 

La galerie qauche, tres courte, descend sur quelques metres jusqu'a 
un ressaut de 3m, et se termine sur une tremie a la profondeur de 
- 34m, le point le plus bas de la galerie principale. 

La galerie .droite, longue d'une vingtaine de metres, mene a une 
diaeiQ~~ qu'il faut escalader sur 4m pour deboucher dans une 
nouvelle salle d'une dizaine de metres de hauteur. La partie Sud 
est encombree de blocs volumineux. Une escalade de 8m sur la paroi 
Nord-Ouest permet d'acceder au reseau superieur. Il existe 
egalement une variante pour la premiere partie de l'escalade, par 
une etroiture remontante, mais une etroiture, tres, tres ... tres 
etroite ! 

Galerie Inferieure 

Depuis la premiere salle, descendre au fond de l'entonnoir, passer 
sous le 11 pont " naturel menant a un boyau cheminant au travers des 
blocs. Un ressaut de· 2m donne le depart d'une courte galerie 
descendante de plus gros module. A··1'extremite, un puits de - 12m 
debouche dans le plafond d'une diaclase de 25m de developpement. 
L'extremite Est se termine par un boyau impenetrable, l'extremite 
Ouest par un depart de puits obstrue par une coulee de calcite. 
C'est ici le point le plus bas de toute la cavite, avec une 
profondeur de - 43m. A noter, a mi-hauteur de la diaclase, des 
blocs coinces ferment un etage intermediaire. 

Galerie Superieure 

A l'extremite de la galerie principale, une escalade permet 
d'acceder a la galerie superieure. Une premiere etroiture debouche 
dans une salle basse, au sol emcombre d'un cahot de pierres. A 
l'Ouest, une galerie etroite mene a une deuxieme etroiture 
descendante. A ce niveau, commence une galerie de 40m de long et de 
morphologie tout a fait differente du reste de la cavite, basse, au 
plafond voute, jusqu'a une tremie qui constitue le terminus actuel. 

Galeries annexes 

Diaclase d'entree 
A la base du puits d'entree, au pied de la paroi Ouest, 2 
etroitures permettent de penetrer dans une diaclase qui se 
developpe sur 3 niveaux. 

- Le niveau inferieur est une courte diaclase, direction 
en partie comblee par le cone d'eboulis de l'entree. 
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- Le nivea~ interrn~diaire est constitui de la diaclase 
pric~demrnent cit~e, et sur laquelle vient se rattacher une 
autre diaclase tres itroite de 8rn de long. 

-De ce niveau, une escalade perrnet d'atteindre une itroiture 
suivie d'une courte galerie basse. lirnitee a ces deux 
extrirnitis par des iboulis. 

Salle oubliee 
De la premiere salle, une.escalade de+ lOrn, avec surplomb, sur la 
paroi Sud, mene a une petite diaclase sans suite. Cette petite 
" salle '' tres peu visitee, est restee d'un blanc imacule. 

TOPOGRAPHIE 

Diffirentes topographies existent sur cette cavite, mais sont 
malheureusement peu precises, voir incompletes et done 
difficilement utilisables pour poursuivre des travaux serieux. 
Nous reproduisons cl-contre, en reduction, certainement une des 
plus anciennes, attribui a fapazoglou du Groupe Spileo de la 
Pierre St Martin, et realisie a la fin des annees 1950. De grandes 
dimensions { 1,100 X ·0,800m), ce plan reproduit en plan et en coupe 
developpee, la galerie principale et superieure, la galerie 
inferieure itant seulement esquissie. 

Nous avons done repris la topographie entierement et dans ses 
rnoindres details. Quatre sciances _ant iti nicessaires, dont une a 
servi de stage interne d'initiation pour des membres du club et du 
GS Magma Noirefontaine. 
Le developpement total atteint 374m et la projection horizontale 
286m pour un denivele de - 43m. 

La doline Voisine a egalement ete positionnie par rapport a 
l'entrie. Il s'avere que cette doline correspond a quelques metres 
pres a la cheminee de la galerie superieure. 

R ECAPITULATIF 
Diveloppement Projection 

(m) horizon tale {m) 

Galerie principale + petites 204,1 156,3 
Galeries annexes 

Gal erie superieure 68,3 59,7 

Gal erie inferieure 68,0 49,9 

Diaclase d'entrie 34,1 20,7 

TOTAL 374,5 286,6 
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GALERIE SUPERIEURE 
Tremie 1/1 

: ~ cheminee 
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/ 

LE CREUX SERRE 
CHAMESOL 

940,11 X 272,05 X 810m 

GSAM 1988 

R+4 

Boyau d'acces a la 
Galerie Inferieure 

c 

GALERIE INFERIEURE 
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diaclase d'entree i r 
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GALERIE INFERIEURE 
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I EQUIPEME~ 
La cavite comporte un puits d'entree 
un puits d'acces de 22m a la galerie 
8m menant a la galerie superieure. 

de 11m que nous avons reequipe 
inferieure, et une escalade de' 

Puits Corde Amarrage 

Puits d'entree 30 m Amarrage naturel (- 11m) 
sur arbre 
main-courante 
2 sp vire 
2 sp depart de puits 

Acces galerie 25 m Amarrage naturel superieure ( + 8m) sur 
concretion, 1sp 

Puits galerie 15 m 2 sp depart de puits inferieure ( - 12m) 

•! 

' , 
LE CREUX SERRE 
'.... r- ---"" AN ,..._, ______ _, ' 

',ct...,. 'l .Spi~.s '•. 
GALERIE SUPERIEURE P-11 

P+B 
--..., _..,.~, ----... _________ ,, ' ----------

"' '..,.,---------1 ..... 
I .5pib!~ ..... .., 

' 
..... --......... _ .,._.. ... 

P-12 
r-...... 
I .... ..,. 
1 .......... GALERIE INFERIEURE 
I .... .., 

--J -~--------

I TRAVA~ 
Plusieurs desobstructions t · · on ete tentees de notre part 

-A la base du puits d'entree 
Le 28/05/88 : tentative de deblaiement de l'ebouli a la cote - 20 

sans succes 

- ~~~~a;~ diaclase d:entree, agrandissement d'une etroiture, 
dans une d~aclase sans suite de Sm de developpement. 
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Plan de situation des differents travaux 

~ 

- Dans la galeiie principale 
* a la cote - 34 existait une chatiere impenetrable que nous 

avons force sans succes le 09/07/88. Le courant d'air 
soufflant de cette galerie doit provenir de la galerie 
inferieure qui, a cet endroit, n'est separee que de quelques 
metres. 

* entre l'entree et la deuxieme salle, plusieurs sondages ont 
ete effectues avec chaque~1ois le m@me constat : remplissage 
de plusieurs metres d'eboulis sans toutefois acceder au 
plancher originel. 

- Dans la galerie inferieure 
* essai d'agrandissement d'une etroiture aspirante sans succes 
* a l'extremite Est de la diaclase existait un boyau tellement 

etroit,qu'il etait impossible de voir une eventuelle suite. 
En juillet 1989, l'etroiture est agrandie, mais sans succes. 

GRAFFITI 

Au cours de la visite de la galerie principale, nous avons remarque 
sur les parois, de nombreux graffiti . Traces au crayon de papier, 
sur fond de calcite blanche, ces ecrits souvents dates, sont pour 
la plupart, un siecle plus tard, tres bien conserves. 

La majorite de ces graffiti sont l'oeuvre de soldats, probablement 
en poste au fort du Lomont, tout proche, et ne montrent que les 
noms des visiteurs, seuls ou en groupe, parfois accompagnes des 
grades, emplois,etc ... 

Toutes ces inscriptions sont interessantes, non pour les noms 
ecrits en eux-m@mes, mais pour ce qu'ils representent : les traces 
elles-m@mes du passage de ces "speleos sans le savoir''. De plus, 
ces inscriptions restent tres discretes, voir inexistantes si l'on 
n'y prete attention, comparees aux veritables souillures (quelques 
sigles de club, traces a la lampe acetylene, atteignent plus d'un 
metre carre !} beaucoup plus recentes, laissees par d'autres qui se 
croyaient des speleos chevronnes .. . l 

l'Escarpolette No 9 page 77 



Plan de situation des zones a graffiti 

Methodoloqie : ~ 
Pour relever ces . graffiti , sans les detruire, nous avons utilise 
un film "milar'' tr~s resistant, m@me A l'humidite, transparent et 
tr~s souple pour epouser les asperites des parois. 
Pour transposer le trace, un simple crayon de papier HB a suffit. 
Une fois les graffiti decalques, quelqu~s reductions par 
photocopie sent venues leur donner une dimension plus facile a 
editer, avant de les recopier sur calque et de leur redonner leur 
graphisme originel. ~~ 
Chaque inscription a done ete accompagnee d'une echelle 
centimetrique. 
Nous vous en livrons quelques specimens. 

GRAFFITI ISOLE 
Parfois accompagne du prenom, de la classe, du grade, de l'emploi ... 
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VISITEURS EN GROUPE 
La hierarchie militaire a ete scrupuleusement respectee 
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GEOLOGIE 
___ _J 

La reqion etudiee, situee dans le JURA Septentrional, a proximite 
de la vallee du DOUBS, correspond au LOMONT, plus exactement a 
l'anticlinal du LOMONT (Zone Est St Hippolyte). 
Il s'agit d'un anticlinal legerement coffre de direction W.E. 
Il est borde au Nord comrne au Sud de failles inverses, et s'ennoie 
vers l'Est ou il disparait au contact d'une faille appartenant a la 
zone de la Villa des Roses (failles de direction N30 a N60). 

~ 
I 

I 
N I 
B 

Jl-o 

I 

I j ~- .. 
I 

/ 

Le gouffre du Creux Sere s'ouvre sur la bordure Nord de 
l'anticlinal du LOMONT, a proxirnite de l'intersection de la faille 
bordiere Nord et d'un accident parfaiternent meridian, recoupant 
l'ensemble des structures (un autre accident de direction N30 est 
egalernent au contact de ce point). 
Ce secteur fraqilise par le contexte tectonique est un lieu de 
predilection de la dissolution des roches calcaires. Le gouffre du 
Creux Sere caracterise bien ce processus. 
La mise a jour du reseau karstique s'est faite a la faveur de 
l'effondrement du toit d'une salle. Il s'agit d'un gouffre 
d'effondrement correspondant a une evolution cryptokarstique. 
Le gouffre du Creux Sere s'ouvre dans le Jurassique Superieur, a la 
limite Rauracien, Sequanien inferieur. 
Son developpement souterrain se fait essentiellement dans les 
facies Rauraciens . 
La limite Rauracien - Sequanien se situe au sommet du niveau a 
oncholites et qravelles. Ce facies precede un calcaire 
sublithographique gris qui est done rattache a l'etage Sequanien 
inferieur (limite arbitraire). 
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Croquis des contacts geolo~iques de 
la zone du Creux Serre 

N 

Le Rauracien, d'une epaisseur d'environ 50 m est un calcaire 
oolitique et pisolitique plus ou moins fin, de teinte blanc-beige a 
jaun&tre, graveleux par endroit. 
On y repere aussi des niveaux a Polypiers et Solenopores. Cet etage 
Rauracien prend une place preponderante sur les flancs de 
!'anticlinal a coeur jurassique moyen. 
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Texte : PARIS Claude 

Exercice pompage et desobstruction 

Un tres important exercice de pompage et desobstruction devait 
avoir lieu dans la perte de la Vieille Folle, les 6, 7 et 8 mai 
1989, afin de trouver un passage schuntant les siphons et 
permettant !'evacuation d'eventuels blesses en cas de secours. 
Le GSAM s'etait fortement impliqu~ dans cet exercice puisqu'il 
avait a charge de " denicher " 40'b m de cable electrique, et de 
realiser les cablages et differents coffrets electriques qui 
devaient assurer un fonctionnement des pompes en automatique. 
Nous etions pr@ts •.• 
C'est la societe SPIE-TRINDEL (Agence de Belfort) qui nous a 
sponsorise en fournissant 400 m de cable 4x4 mm2, qu'elle en soit 
ici remerciee. 
L'exercice n'a pas eu lieu en raison des conditions climatiques et 
est remis a plus tard. 

Collecte de bois fossile 

Le 10/06/89, un etudiant preparant une these sur les bois fossiles 
dans l'Est de la France, est venu faire une collecte au Gouffre des 
Bruyeres. Nous y avions decouvert un specimen remarquable, cas 
assez rare parait-il, dans l'Argovien. A premiere vue, il s'agirait 
d'un conifere ... ! 
Affaire a suivre. 

Assemblee generale du CDS 

En 1988, le GSAM a organise a Mandeure l'assemblee generale du CDS, 
qui rev@tait, cette annee-la, une importance particuliere. Le 
bureau etait, pour la premiere fois, renouvele pour une duree de 4 
ans, et un membre du club, Claude PARIS fut elu. 
Le GSAM avait innove, puisque tous les debats furent filmes en 
video avec retransmission en direct sur poste de television. 
Apres l'AG, un explorateur de la Pierre StMartin, M. Janssen est 
venu comrnenter les diapositives sur la decouverte de ce grandiose 
reseau. 
Pour cloturer la seance, une soixantaine de speleos se sont 
retrouves auteur d'un couscous qeant. 

l'Escarpolette N" 9 page 85 



A~randissement du local 

Les effectifs se gonflant, le materiel devenant encombrant, notre 
local devenait d'annee en annee, insidieusement exigu. La 
municipalite informee de notre probleme, trouva une solution qui 
nous convenait tout a fait, en decidant d'amenager les deux caves 
jouxtant le local actuel. D'un seul coup, la surface disponible est 
multipliee par deux. En plus, ce nouveau local est chauffe, possede 
un lavabo, un branchement pour une machine a laver ••• 

Pauvres Speleos du Doubs ... (voir extrait suivant.SPELUNCA n° 34, 
p.44) 

L'inventaire speleologique du CDS du Doubs meritait-il une critique 
aussi acerbe et injustifiee dans l'organe de sa federation ? 
Passons sur les remarques habituelles ... , les defauts de maquette ... , 
etc ..• , cheres a quelques analystes pointilleux, mais que peut · 
reprocher d'autre notre Fede sur un tel ouvrage ? 
Ne s'agit-il pas la~ de l'ouvrage le plus important dans l'histoire 
de la speleologie du Doubs, sa realisation n'est-elle pas un 
exemple a mediter ? 
car : tous les clubs du Doubs ont ete sollicites pour sa realisation 

le montage financier mene de mains de maitre (la Fede, done 
les speleos, n'a pas debourse un seul centime), le Tome I 
finan~ant le tome II, et ainsi de suite ... 
le premier volume a ete bie~ acceuilli et meme tres 
remarque par l'ensemble de la communaute (administrations, 
communes, ecoles, associations, ... ) 

De memoire de speleologue, c'est la premiere fois que dans les 
colonnes de la rubrique LU POUR VOUS de SPELUNCA, un ouvrage se 
fait aussi bassement et sauvagemen£ attaque. 
On croit reve quand l'auteur de cette critique, lui-meme 

auteur de maints inventaires (dont«l'inventaire de 
1' arrondissement de 1'1ontbeliard en 1966» ... sic ... <<demeure inedit')> ... 
resic ... l'inventaire des circulations souterraines reconnues par 
tra~age en Franche-Comte, et autre speleo spor~ive dans le Jura 
Frane-Comtois ... ) remet en cause l'utilite d'un tel fichier. 

Pauvres Speleos du Doubs ... , ta Fede "fout le camp" 
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-------· INVENTAIRES 

INVENTAIRE 
SPELEOLOGIQUE 
DU DOUBS 

(tome 1, partie nord-est). 
Cpmite departemental de 
speleologie du Doubs (1988), 
390 pages, nombreuses illus­
trations. 
Denis Motte, 10, rue Sur le 
Quint, 25110 Baume-les­
Dames. 
Annonce depuis longtemps, 
voici le premier tome d'un 
lnventair& des cavite du Doubs 
(trois autres volumes sont 
annonces, oour une date non 
precisee). II concerne onze 
cantons du nord-est du depar­
tement. dans Ia region de 
Montbeliard. 
II s'agit d'un bel ouvrage tire 
en offset, format 18 X 26 em, 
sous couverture cartonnee en 
couleurs. Sa redaction collecti­
ve est essentiellement due a 
R. Brun, J. Gayet, D. Motte, C. 
Paris et D. Perrin pour le cata­
logue des cavites, cependant 
que d'autres auteurs ont 
apporte leur contribution pour 
les 45 pages des chapitres 
generaux preliminaires: 
P. Chauve pour Ia geologie, 
J.-P. Mettetal pour !'hydrogeo­
logie ella biospeologie, F. 
Passard, J.-F. Piningre et J.-P. 
Urlacher pour l'archeologie, M. 
Campy pour Ia paleontologie, 
et G. Aime pour Ia protection 
du karst.· J 
Les 310 pages de l'inventaire 
proprement dit presentent 850 
phenom€mes karstiques, clas­
ses par cantons puis com­
munes. La plupart des cavites 
sent modestes, puisqu'on ne 
denombre que 64 grottes 
depassant 100 m, et 18 
goutfres superieurs a 
so m. Le reseau le plus impor­
tant est celui de Pourpevelle 
(Soye), qui est connu sur plus 
de 10 km. 
L'ouvrage est de belle presen­
tation, claire et bien illustree. 
On regrettera pourtant 
quelques dtHauts de maquette. 
doni le plus criant est l'oubli 
des numeros de pages dans 
!'index des principales cavites. 
Ce catalogue fait le point sur 
les CClnnaissances speleolo­
giques de ce secteur: aucune 
publication de synthese n'avait 
en effet vu le jour depuis les 
ouvrages de E. Fournier. il ~·a 
plus de 65 ans. 

II n'est pourtant pas exempt 
de lacunes: il manque plus de 
25 cavites citees dans Ia litte­
rature speleologique, et men­
tionnees dans l'inventaire de 
!'arrondissement de 
Montbeliard que nous avions 
etabli des 1966 avec nos col­
legues J.-P. Daugas et P. 
Petrequin (ce travail adresse 
aux Anna/es de Spe/Bo/ogte, 
est malheureusement demeu­
re inedit). D'autre part, on peut 
regretter !'absence de refe­
rence.s bibliographiques 
anciennes, parfois fondamen­
tales, ainsi que des appella­
tions de cavites non conformes 
avec les publications ante­
rieures; les deux detauts sont 
d'ailleurs certainementlies ... 
La parution d'un tel ouvrage 
conduit a une reflexion 'plus 
generale sur les inventaires 
speleologiques. En etfet, Ia 
publication d'un "inilentaire" 
sous une forme redigee ne se 
justifil:l guere que sous forme 
de syntheses par massifs ou 
bassins d'alimentation, mettant 
en rapport les phenomenes 
karstiques avec les conditions 
structurales et hydrogeolo­
giques locales: le catalogue 
des cavites n'est alors pas un 
but en soi, et n'a pas a pre­
tendre a l'exhaustivite. 
Ce n'est pas le cas du present 
o'iivrage, qui se veut etre un 
catalogue raisonne, classe 
administrativernent, chaque 
fiche-cavite elant independan­
te de ses voisines. Sa forme 
imprimee le fige a une date 
donnee, avec ses lacunes et 
ses erreurs, et s'accommode 
mal de mises a jour. On I' a vu 
autrefois avec le projet avorte 
d'inventaire speleologique de 
Ia France par le Bureau de 
recherches geologiques et 
minieres, abandonne apres 
parution des volumes consa­
cres au Jura et aux Alpes­
Maritimes. 
A l'epoque de l'informatique, 
un tel fichier a plus sa place 
dans Ia memoire d'un micro­
ordinateur, ce qui le rend evo­
iutif, et consultable en perrna­
nence dans sa mise a jour Ia 
plus actualisee. Cette 
remarque vaut tant pour !'utili­
sation pratique que pour le 
cout financier: les frais d'impri­
merie de ce volume depassent 
120 000 F, somme a quadru­
pler pour I' ensemble de l'inven­
taire annonce en 4 tomes, ce 
qui aurait permis a !'evidence 
Ia mise en place d'un bel equi­
pement informat1que. Quant au 
lecteur, illui en coutera 150 F 
pour cette premiere partie, et il 
devra patienter sans doute plu­
sieurs annees avant d'obtenir 
!'ensemble de l'inventaire. 
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Au total, il s'agit d'un beau livre 
sur les cavltes d'une partie du 

~ d~partement du Doubs; il sera 
malheureusement vile depas­
se par l'actualite speleolo­
gique, et on peut se demander 
si le cout de l'entreprise est 
justitia par rapport a son inte­
ret intrinseque. 

Jean-Claude FRACHON 



ANTEUIL Gouffre sur le Carron 

AUDINCOURT Abri du Clotre 

CHAMESOL Creux Serre 

GLERE Grotte de la Roie 

HERIMONCOURT Trou de la Cote du Grammont 
Grotte de la Pierre Carree 

LIEBVILLERS 

MANDEURE 

MONTANDON 

MONTJOIE-LE-CHATEAU 

MONTECHEROUX 

Trou des Blaireaux 

Trou du Chatelet 

Abri des Corbeaux 
Trou de Fondereau 
Grotte des Renards 
Grotte Roy 

Diaclase n°1 de la 
Diaclase n°2 de la 
Diaclase no3 de la 
Diaclase n°4 de la 

Grande 
Grande 
Grande 
Grande 

Diaclase n ° 5 .de la Grande 
Grotte de la Grande cote 

Trou du Cheval Blanc n° 1 
Trou du Cheval Blanc n° 2 
Perte du Moulin 

PIERREFONTAINE-LES-BLAMONT 

cote 
cote 
cote 
cote 
Cote 

Gouffre de la Ferme du Sabotier 

SAINT-HIPPOLYTE 

SOULCE-CERNAY 

TERRE-DE-CHAUX 

VALOREILLE 

Grotte de la Charriere n° 2 

Trou Gouvier 
Cheminee du Sapoi 
Trou du Sapoi 

Grotte n° 3 du Chateau 
Grotte n° 4 du Chateau 
Grotte de la Falaise 
Grotte des Kepis 

Trou de Vaujean 

VILLARS-LES-BLAMONT Gouffre de la Combe Semont 
Trou de la Chouette n° 2 
Gouffre des Bruyeres 

AUTRICHE VSSII 
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